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Synthèse

Est-ce important?

Le jeu à l’extérieur (ou en plein air) est de plus en plus considéré comme un fondement essentiel
au bon développement de l’enfant. Les enfants sont formatés pour avoir besoin de la nature et
pour jouer dans leurs environnements naturels. Des études démontrent que le jeu non structuré
qui se déroule à l’extérieur est crucial au développement social, affectif, cognitif et physique de
l’enfant. 

Cependant, la tendance au cours des dernières décennies serait que les enfants jouent de moins
en moins dehors. Les enfants d’aujourd’hui consacrent cinquante pour cent moins de temps à
jouer à l’extérieur que ceux des années 1970. Les craintes des donneurs de soins (parents,
gardiens, etc.) concernant la sécurité seraient l’un des plus importants obstacles à la pratique du
jeu en plein air. Les autres facteurs comprennent l’emprise croissante des écrans dans la vie
quotidienne des enfants, ainsi que les modes de vie pressés, surchargés et consacrés à la réussite
scolaire. Des études suggèrent que cette réduction des possibilités de jeu à l’extérieur de façon
non structurée serait déjà responsable du déclin de la créativité, de la baisse des capacités
d’interactions avec les autres et de la hausse des troubles mentaux.

Les discussions portant sur la place que prennent les espaces extérieurs comme lieu de jeu et
d’apprentissage des enfants sont dorénavant courantes dans les rapports et les publications
partout au monde. On assiste par ailleurs à un désir croissant des parents et des éducateurs de
réengager les enfants avec la nature.

Que savons-nous?

Des études ont mis en évidence que les enfants sont plus physiquement actifs quand ils jouent à
l’extérieur que lorsqu’ils jouent à l’intérieur. Au-delà des bienfaits bien connus de l’activité
physique sur la santé, des études ont permis de découvrir que le jeu en plein air et l’accès aux
espaces verts sont associés à des taux supérieurs en vitamine D et à une amélioration du bien-
être mental, des comportements attentionnels, de la maîtrise de soi et de la mémoire spatiale. 
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Les milieux naturels fournissent aux enfants plus de défis et de conditions qui tempèrent l’anxiété.
Des données suggèrent que l’exposition à répétition aux possibilités de jeu à l’extérieur de haute
qualité et de manière non structurée a un impact positif sur le développement social et cognitif, y
compris les fonctions exécutives. Ces fonctions concernent les processus cognitifs, comme le
contrôle inhibiteur, la mémoire fonctionnelle et la flexibilité cognitive. Les expériences de jeu en
plein air chez les jeunes enfants sont associées à la réussite scolaire ultérieure. Le jeu à l’extérieur
est également important pour les enfants présentant des déficiences. Les paysages naturels sont
réconfortants et stimulants. En outre, le contact avec un large éventail d’organismes vivants
(plantes, vertébrés, insectes, bactéries, etc.) contribue à stimuler le système immunitaire et
pourrait réduire le développement d’allergies. Le contact avec la nature pourrait également
diminuer les symptômes engendrés par le trouble du déficit de l’attention. Le jeu en plein air est
associé à une conscience environnementale et des connexions avec la nature supérieures, et au
développement de la gérance de l’environnement. À l’inverse, une faible pratique du jeu en plein
air pourrait réduire l’intérêt de l’enfant pour l’environnement en général. 

En dépit des bienfaits du jeu en plein air, les parents du monde entier indiquent que les enfants
d’aujourd’hui jouent moins à l’extérieur que les générations précédentes. L’accessibilité de
l’enfant aux espaces extérieurs pourrait être de plus en plus limitée en conséquence de l’aversion
du risque, c’est-à-dire l’impression que l’enfant n’est pas suffisamment compétent pour explorer
le monde seul et est en danger s’il se trouve à l’extérieur. La tendance générale est une baisse
des possibilités de prise de risque dans la pratique du jeu de l’enfant. Néanmoins, le jeu semble
constituer un contexte idéal pour développer les capacités de gestion des risques; les enfants qui
s’engagent dans des jeux risqués à l’extérieur apprennent à évaluer le risque de manière plus
précise. Des données suggèrent que laisser à l’enfant un certain degré d’autonomie renforce la
conscience de soi et la maîtrise de soi, ce qui peut réduire les possibilités de développer de
l’anxiété, autant pendant l’enfance que lors des étapes ultérieures de la vie. 

Que peut-on faire?

Les parents, les éducateurs en petite enfance et les intervenants auprès des enfants sont les
garde-fous des possibilités de pratique du jeu à l’extérieur chez les jeunes enfants. Ces personnes
doivent avoir pour objectif de parvenir à un équilibre en planifiant les activités, le temps passé
devant les écrans et le temps libre. Lorsqu’ils travaillent avec les familles, les professionnels de la
santé devraient promouvoir le jeu en plein air dans des milieux et des conditions météorologiques
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différents. Il faut offrir aux enfants des possibilités d’accès à l’extérieur afin qu’ils puissent
explorer le monde qui les entoure, relever des défis physiques et jouer avec les autres. Les
intervenants auprès des enfants devraient éviter de trop surveiller les enfants afin de les laisser
apprendre à négocier les risques et acquérir des habiletés physiques. 

Idéalement, le jeu en plein air devrait impliquer des conditions variables, comme celles que l’on
trouve dans la nature, afin d’améliorer les capacités d’adaptation et de flexibilité de l’enfant.
Certains milieux éducatifs ont intégré le « jeu aux composantes flexibles » dans la cour de
récréation (de grands objets sans objectif ludique clair). Les milieux ludiques versatiles,
complexes et flexibles peuvent s’adapter aux divers intérêts de l’enfant ainsi qu’à ses
compétences et à sa tolérance du risque spécifiques. De nouveaux modèles d’espaces extérieurs
consacrés aux jeunes enfants ont fait leur apparition en réponse à la crise de l’obésité et au
mouvement d’intérêt pour les enfants et de retour à la nature. Les aménagements recommandés
consistent en des parcours en boucle et circulant, des équipements dotés de pièces portatives et
flexibles (jouets à roulettes, balles et bâtons), des arbres à ombre et tout ce dont regorge la
nature.

Les enfants passent une grande partie de leur temps en service de garde d’enfants. Par
conséquent, l’amélioration des politiques serait un moyen de garantir que les jeunes enfants
obtiennent des heures en plus à l’extérieur. Au Canada, par exemple, tous les corps
réglementaires provinciaux imposent la pratique quotidienne de jeux extérieurs si les conditions
météorologiques y sont propices, mais deux provinces seulement précisent la fréquence et la
durée du jeu en plein air. Les éducateurs en petite enfance doivent recevoir du soutien pour
comprendre leur rôle dans l’encadrement du jeu à l’extérieur. Actuellement, la formation
académique et le perfectionnement professionnel axés sur le jeu à l’extérieur présentent des
lacunes. Une approche plus uniforme sur les plans de l’élaboration et de l’instauration des
politiques, des procédures et des programmes de formation associés au jeu à l’extérieur
contribuerait à renforcer l’importance du jeu en plein air. Les philosophies autochtones et la
recherche dans ce domaine pourraient apporter une approche plus équilibrée et plus holistique
pour l’élaboration de pratiques, de programmes et de politiques axés sur le jeu en plein air qui ont
un impact sur la croissance et le développement de l’enfant. Lorsque le temps passé en pleine
nature fait partie de la vie et de l’apprentissage de tous les jours, il se transforme en une
expérience inclusive de grande envergure.
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Pour finir, il faut souligner l’importance de la planification et de l’aménagement des quartiers. Un
faible débit de circulation, moins d’intersections, un quartier vert et l’accès à une cour ou à un
jardin privé sont des facteurs qui sont tous associés à un niveau supérieur de pratique du jeu en
plein air. Les principaux pivots favorables au changement sont au niveau municipal, qui est
généralement le siège des prises de décisions. Les espaces de jeu naturalisés devraient
également être inclusifs, afin que les enfants présentant des déficiences et leurs pairs et frères et
sœurs sans invalidité puissent jouer tous ensemble.
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L’apprentissage par le jeu à l’extérieur chez les
jeunes enfants
Jane Waters, Ph.D., Angie Rekers, étudiante au doctorat

University of Wales Trinity Saint David, Royaume-Uni
Mai 2019

Introduction

Ce chapitre porte sur le courant de pensée actuel concernant l’apprentissage des jeunes enfants
lors de la pratique du jeu à l’extérieur (ou en plein air). Nous y examinons le rôle de l’enseignant,
du parent, de l’éducateur et/ou de la gardienne (ci-après « l’adulte ») et l’importance du contexte
culturel dans l’apprentissage se déroulant à l’extérieur. Les dernières études, relatant par ailleurs
une baisse des possibilités de jeu à l’extérieur sans supervision, sont axées sur :

Sujet 

L’apprentissage des jeunes enfants est la cible de l’attention à l’échelle mondiale et est
considérée comme la voie que les pays peuvent emprunter pour investir dans leur avenir1 dans le
cadre de leurs Objectifs de développement durable.2 Au sein de cette discussion mondiale, la
position du jeu dans l’apprentissage des jeunes enfants et les formes de jeux qui stimulent
l’apprentissage et l’octroi « effectif » d’activités ludiques dans le cadre des soins et des
expériences d’apprentissage des jeunes enfants font l’objet de débats et sont même contestées.3-7

Les discussions axées sur la place que prend le plein air comme siège des activités de jeu et
d’apprentissage sont chose courante dans la documentation scientifique internationale.8-13

les résultats obtenus en matière de développement de l’enfant, par exemple, aux niveaux
physiques, socioaffectifs, cognitifs, de la créativité et de l’imagination, ainsi que les relations
avec le monde naturel non humain;  

le rôle de l’adulte dans le jeu et l’apprentissage de l’enfant, ainsi que son accès à l’extérieur
et sa participation au jeu à l’extérieur;  

l’environnement et les infrastructures, c’est-à-dire, les espaces urbains, les espaces naturels
et sans construction et les espaces pédagogiques.
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Toutes sortes de sujets sont abordés dans les études et les publications consacrées à
l’apprentissage des enfants dans un environnement extérieur. Ils comprennent, par exemple : 

Problèmes 

Un aspect fondamental du domaine de la gestion du jeu à l’extérieur est l’orientation prise par
l’adulte, car elle façonne les expériences d’apprentissage de l’enfant. Les problèmes clés sont les
suivants :

Recherche 

l’impact de la mise en œuvre d’activités ludiques en plein air sur les capacités motrices de
l’enfant et sur son développement, sa santé et son état physique;14

les capacités de négociation du risque;15,16,17

les premières enquêtes scientifiques par engagement pratique avec le monde naturel, sans
influence humaine;18  

la participation et la conscience du soi grâce à des expériences ludiques se déroulant en
plein air;19 

la coordination des jeunes enfants avec le monde physique qui les entoure afin que « le
monde constitue un chez eux »20,21 et 

des compréhensions posthumanistes et postcoloniales « communes du monde » qui
prennent en considération les relations que les enfants entretiennent avec l’ensemble des
entités vivantes et matérielles des différents milieux qui les entourent.22 

les compréhensions du jeu par l’adulte et ses orientations à cet égard, les compétences de
l’enfant et l’espace disponible à l’extérieur;

les confrontations entre « le jeu libre » et le jeu défini par une activité d’apprentissage
dirigée; et entre les objectifs pédagogiques structurés et les approches d’apprentissage par
le jeu; 

la disponibilité et la qualité des espaces de jeu à l’extérieur;

la baisse des opportunités de pratique du jeu à l’extérieur dont les causes sont d’ordres
social, culturel et historique.

©2019-2024 CEECD | JEU EXTÉRIEUR 10



Les problèmes énumérés ci-dessus sont traités par un éventail de paradigmes de recherche,
souvent grâce à des études qualitatives de faible envergure et, de plus en plus, des projets de
recherche interdisciplinaires sur lesquels la pensée philosophique peut exercer une influence. Cela
inclut, par exemple, les données géographiques des enfants;23,24 l’éducation au préscolaire tenant
compte de l’inter/intra-activité de l’enfant avec l’équipement;25,26 la psychologie écologique et
environnementale;27 et les aspects socioculturels à l’intérieur du domaine de l’éducation.28

Questions clés pour la recherche

Les questions pour la recherche dans le domaine du jeu et de l’apprentissage à l’extérieur sont
également très diverses. Les questions clés sont notamment les suivantes : 

Récents résultats de recherche 

Les résultats des études qualitatives conventionnelles de faible envergure dans ce domaine se
trouvent dans des contextes spécifiques. Les résultats élémentaires sont fondés notamment sur
quelques études quantitatives de plus grande envergure et ceux qui sont disponibles suggèrent
une relation entre la santé physique et le niveau d’activité.32-35 Néanmoins, les expériences de
l’enfant en matière d’activités à l’extérieur sont façonnées par le contexte socioculturel
spécifique, les perceptions et les attitudes de l’adulte face à ses compétences et l’accessibilité
spécifique aux espaces extérieurs. Ainsi, les résultats élémentaires existants peuvent donner des
aperçus évocateurs pour la planification de l’apprentissage de l’enfant par le jeu à l’extérieur. 

L’orientation de l’adulte qui fournit l’accès aux espaces extérieurs et façonne l’interaction avec ce
milieu est soulignée tout au long de la documentation publiée.36 Si l’adulte est hostile au risque ou
sous-estime les compétences de l’enfant, ce dernier peut être découragé de surmonter sa peur et

1. Comment l’apprentissage à l’extérieur se déroule-t-il? Quel est le rôle de l’adulte et celui des
pairs? 

2. Quelle est notre compréhension de l’interaction des enfants avec leur environnement, en
adoptant une vision « commune du monde »?29

3. Quelle est la contribution du jeu en pleine nature pour le développement de l’enfant? 

4. Comment les enfants s’investissent-ils dans différents espaces? Comment leur engagement
est-il associé aux conceptualisations adoptées par l’adulte et aux occupations ciblées de
l’espace?30,31
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à ainsi relever de nouveaux défis.37 À l’inverse, l’adulte peut soutenir la volonté de l’enfant à
prendre des risques pour gagner de l’emprise sur les obstacles et ajuster sa vision de ses propres
compétences.38-40

L’accessibilité de l’enfant aux espaces extérieurs peut être de plus en plus limitée en
conséquence de l’aversion du risque, l’impression que l’enfant n’est pas suffisamment compétent
pour explorer le monde seul et est en danger s’il se trouve à l’extérieur.13,24,41-43 Le corollaire de
telles visions culturelles peut être que les personnes responsables des soins des jeunes enfants ou
participant à leur éducation soient hostiles au risque ou craignent les querelles.44 De la même
façon, les concepteurs des équipements de jeux dédiés aux jeunes enfants peuvent créer des
espaces de jeu peu attrayants et dépourvus de défis à relever.45 Une telle orientation imposée par
l’adulte peut entraîner une forte réduction de la pratique du jeu de l’enfant, particulièrement à
l’extérieur, s’il est considéré comme une activité autodirigée et choisie librement par la propre
motivation de l’enfant.46,47,48 Les aversions d’ordre culturel pour les mauvaises conditions
météorologiques peuvent également restreindre l’accès de l’enfant au jeu en plein air,49 au lieu de
s’attendre à ce que celui-ci expérimente ce type de conditions comme partie intégrante de son
développement, en tant que citoyen performant.50

L’opposition entre l’activité dirigée par l’enfant et les horaires et interprétations dictées par
l’adulte est évidente.46,51,52 Les activités ludiques de l’enfant peuvent ne pas correspondre aux
attentes de l’adulte en raison des interactions de l’enfant53 avec l’équipement et les concepts. Il
est important de souligner que les activités ludiques ne sont pas uniquement pratiquées pendant
les périodes allouées54 ou dans les espaces prévus à cet effet.55

Il semble que les adultes adoptant une « démarche pédagogique ludique »56-58 caractérisée par
une organisation responsable des interactions vis-à-vis des intérêts et de l’activité de l’enfant
augmentent les opportunités d’apprentissage,59-61 notamment l’augmentation de la communication
attentionnée entre l’adulte et l’enfant, ainsi que les situations propices à une attention bilatérale
et à un engagement plus profond.36,62 

Lacunes de la recherche 

Des études empiriques plus approfondies permettraient d’améliorer notre compréhension de
l’impact de l’apprentissage professionnel et des différents parcours professionnels dans le secteur
de garde et d’éducation en milieu préscolaire sur la gestion de l’engagement ludique de l’enfant
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dans des activités extérieures et les résultats obtenus à cet égard.  

Alors que la valeur des études quantitatives de grande envergure dans le domaine de la petite
enfance est contestée;63 les résultats élémentaires empiriques présentent des lacunes et
manquent d’études systématiques menées à grande échelle, comparant l’apprentissage des
enfants s’adonnant régulièrement à des activités ludiques à l’extérieur à ceux ne s’y engageant
pas.  

La recherche présente également des lacunes concernant l’impact de l’engagement de l’enfant
ayant des besoins multiples dans des activités ludiques en plein air et son apprentissage par le
jeu à l’extérieur, et par quels mécanismes il s’y investit. 

Conclusions 

La documentation portant sur le jeu à l’extérieur et l’apprentissage de l’enfant suggère que
l’enfant bénéficie d’occasions de pratique régulière d’activités ludiques dans une large gamme
d’espaces extérieurs. Elle a également mis en évidence la relation entre l’orientation des adultes
et leurs actions avec les résultats en matière d’apprentissage de l’enfant acquis par la
participation à des activités ludiques à l’extérieur. L’apprentissage acquis dehors par l’enfant est
renforcé par l’adulte prêtant attention aux intérêts de l’enfant et peut soutenir son déploiement,
sans exercer d’emprise sur l’activité. 

Les résultats élémentaires ne sont pas concluants. Néanmoins, jouer dans divers espaces
extérieurs de manière exploratoire, propice aux opportunités de sociabilisation et soutenue par les
adultes attentionnés semble renforcer les capacités de questionnement de l’enfant, le sens de
l’efficacité intégré, le bien-être, l’harmonisation avec le monde extérieur et des compétences
physiques complètes. Il semble que ces bienfaits soient supérieurs lorsque les adultes sont
orientés vers les demandes et les intérêts de l’enfant et y sont attentifs, lorsqu’ils soutiennent la
prise de risques gérés par les enfants et leur emprise sur les obstacles physiques, et se sentent
suffisamment en confiance pour ne pas restreindre l’activité de l’enfant, sauf si sa sécurité est
réellement menacée.  

Implications pour les parents, les services et les politiques 

Les conséquences de ces conclusions sont très diverses. Les parents pourraient souhaiter planifier
la mise en place d’activités en plein air afin que l’enfant explore le monde qui l’entoure, teste ses
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limites physiques et joue avec les autres, sans surveillance flagrante ou restrictive qui limite ses
possibilités de gérer le risque et d’acquisition de compétences physiques. Ils peuvent également
envisager de créer des opportunités qui encouragent l’enfant à s’engager dans des activités
ludiques dans des espaces diversifiés naturels et structurés de manière équilibrée entre les
craintes de blessures et des occasions d’apprentissage et d’exploration. Les prestataires de
services de garde des jeunes enfants doivent également tenir compte de ces questions. Les
responsables politiques doivent envisager l’élaboration de normes réglementaires et de directives
visant à exiger des prestataires de services de garde des jeunes enfants qu’ils établissent des
objectifs clairs concernant le jeu à l’extérieur des enfants. Les personnes qui réglementent,
inspectent et évaluent de telles prestations doivent garder à l’esprit les bienfaits possibles acquis
par l’enfant lorsqu’ils pratiquent le jeu à l’extérieur, notamment en matière d’apprentissage, de
manière appuyée par l’adulte qui se montre attentif à ses intérêts. Les personnes qui enseignent
aux professionnels du secteur de l’éducation et des services de garde des jeunes enfants
devraient organiser leurs programmes de manière éclairée par rapport à ces conclusions.64  
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Introduction

Des données convergent pour démontrer que l’exposition à répétition aux possibilités de jeu à
l’extérieur de haute qualité, mais de manière non structurée a un impact positif sur le
développement social et cognitif. Cependant, l’organisation de jeux à l’extérieur de qualité peut
présenter des difficultés pour les parents et les éducateurs qui pourraient être habitués à
surveiller étroitement leurs enfants et à leur donner des directives précises.1 

Sujet

Récemment, les contextes éducatifs ont eu tendance à réduire le temps que les enfants au jeu
non structuré à l’extérieur, en raison de la pression accrue en faveur de l’enseignement plus
direct.2 Parallèlement, la hausse des réticences vis-à-vis du risque,3 même en dehors des milieux
éducatifs, a diminué les possibilités de la pratique autonome du jeu à l’extérieur.4 

Problèmes

L’impact des réductions des possibilités de pratique du jeu à l’extérieur sans structure pourrait
déjà se faire sentir5 et être responsable des déclins au niveau de la créativité,6 de la baisse des
capacités d’interactions avec les autres7 et de la hausse de la psychopathologie.7  

La majorité des études ont été conduites sur des enfants d’âge préscolaire et scolaire. On en sait
peu sur les enfants avant cet âge.

Contexte de la recherche

Un volet significatif des études axées sur le jeu à l’extérieur a été consacré aux résultats obtenus
en matière de santé, particulièrement les facteurs comme l’activité physique et l’obésité pouvant
être associés à une maladie chronique de longue durée.8,5 Moins d’études ont porté sur les
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résultats cognitifs et sociaux et ce domaine manque fortement d’études de haute qualité de
grande envergure. Néanmoins, il s’agit d’un volet de recherche grandissant intégrant des
chercheurs issus de disciplines multiples ayant recours à un vaste éventail de méthodes allant des
études ethnographiques aux essais contrôlés à répartition aléatoire.

Questions clés pour la recherche

Dans ce domaine, les questions clés de recherche incluent les suivantes :

Récents résultats de recherche

On pense que le jeu à l’extérieur a un impact sur les facteurs physiologiques qui stimulent le
développement cognitif et social. Les résultats les plus robustes sont associés aux
développements moteurs9 et visuels.10 Concernant le développement du cerveau, on en sait
moins, bien que des études réalisées chez des espèces animales aient démontré que la privation
de jeu a un impact négatif sur le développement du cortex.11

Le domaine de recherche le plus prometteur est associé à l’analyse du jeu à l’extérieur et des
fonctions exécutives (FE). Ces fonctions incluent les processus cognitifs, comme le contrôle
inhibiteur, la mémoire fonctionnelle et la flexibilité cognitive et sont associées à des résultats
positifs sur les plans scolaires et sociaux.12 Il a été démontré que les exercices aérobiques
amélioraient les FE13, ce qui expliquerait la relation avec le jeu à l’extérieur. Cependant, il
semblerait que la seule pratique d’exercices aérobiques serait insuffisante. L’activité physique
associée aux exercices aérobiques doit être envisagée dans le contexte de la complexité, de la
nouveauté et de la diversité pour stimuler les FE.14 Les études portant sur le jeu de simulation et
les FE se sont avérées prometteuses,15 tout comme le programme Tools of the Mind qui incorpore
le jeu de simulation.16 Bien qu’il soit raisonnable de supposer que le jeu à l’extérieur constitué par
une activité physique ou le jeu de stimulation serait idéal pour stimuler les FE, des études
critiques doivent être conduites.

1. Quelle est la relation entre le jeu à l’extérieur et le développement cognitif?

2. Quelle est la relation entre le jeu à l’extérieur et le développement social?

3. Les interventions au niveau du jeu à l’extérieur peuvent-elles contribuer à l’amélioration du
développement cognitif et/ou social?
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Les géographes des populations humaines et les physiologistes de l’environnement ont examiné
la compréhension des dimensions spatiales, en particulier, comment les enfants mémorisent et
comprennent des environnements plus grands, comme les quartiers. Des études ont mis en relief
des associations entre la mobilité active de déplacement/autonome et la compréhension de la
représentation dans l’espace de l’enfant.17,18 Chez les enfants d’âge scolaire au primaire, il a été
démontré une meilleure connaissance des trajets entre le domicile et l’école et les objets
rencontrés par rapport aux enfants se déplaçant en véhicule motorisé. Il a été considéré que
l’autonomie du déplacement, trouver son chemin et la vitesse de déplacement (lente, par
exemple, pour pouvoir observer les détails) étaient des éléments importants dans le
développement de la représentation dans l’espace chez l’enfant.17 Récemment, une étude
qualitative du parcours actif de l’enfant à l’école a mis en évidence que les participants
s’engageaient dans des activités ludiques, y compris la prise de risque contrôlée, le test de
nouveaux chemins, la modification graduelle du trajet et l’expérimentation de nouvelles activités.
19 Chez ces enfants, des niveaux supérieurs d’engagement social et de responsabilités, comme le
fait de prêter attention aux pairs et aux frères et sœurs, ont également été identifiés.

Une méthode de modification de l’environnement de jeu à l’extérieur instaurée dans des écoles
primaires a impliqué l’introduction d’éléments disparates pour jouer (EDJ).8,20 Cette méthode
consiste généralement à introduire des objets volumineux dans l’aire de jeu sans objectif ludique
évident.21 Une revue systématique a révélé que cette méthode était prometteuse en ce qui
concerne la stimulation du développement socio-affectif, mais des travaux de meilleure qualité
sont nécessaires et la sensibilité des mesures des résultats pourraient également être améliorée.22

 Les études conduites sur cette méthode ont conduit à l’obtention de résultats inattendus. Par
exemple, récemment, dans le cadre d’un essai contrôlé à répartition aléatoire, les enfants placés
dans le groupe interventionnel (c’est-à-dire ayant des possibilités de EDJ) étaient davantage
susceptibles de prétendre avoir été poussés/chahutés dans l’espace de jeu et être heureux à
l’école, et avaient moins de probabilités de signaler de l’intimidation.23 De plus amples études sont
nécessaires, mais ces résultats suggèrent que les enfants seraient moins sujets à l’intimidation
par des interactions brutales lorsque le jeu à l’extérieur comporte des éléments disparates.

La cohorte Millennium24 a également révélé des associations avec le jeu autonome à l’extérieur
pouvant sembler contre-intuitives au premier abord. Trois résultats importants associés à des
niveaux supérieurs de jeu autonome à l’extérieur sont les suivants : un comportement moins
prosocial, provenir probablement d’un milieu socio-économique moins nanti et vivre à une forte
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proximité des proches (amis et membres de la famille). Les auteurs spéculent que les enfants
ayant un tempérament davantage prosocial consacrent plus de temps à aider les autres qu’à
s’engager dans des activités à l’extérieur de façon indépendante. Ils stipulent par ailleurs que les
parents issus de milieux socio-économiques inférieurs auraient des méthodes différentes d’élever
leurs enfants, y compris leur laisser plus d’indépendance, que ce soit par nécessité ou par choix.  

Lacunes de la recherche

Bien que leur nécessité soit admise, jusqu’à présent, les études critiques visant à identifier les
facteurs impliqués n’ont pas encore été mises en œuvre.25-27 La définition de l’extérieur (ou plein
air) et du jeu varie entre les études et les mesures des données pour les mêmes paramètres
varient considérablement. Les études de qualité supérieure n’ont jamais intégré des nourrissons
ou des bambins.

Les données disponibles sur le sexe ou d’autres différences entre les individus sont limitées. Il est
clair que les changements au niveau de la pratique des activités physiques associées aux
changements d’environnement de jeu à l’extérieur au sein de l’école diffèrent entre les garçons et
les filles.28 Des différences entre le sexe sont également notables concernant le jeu turbulent et
désordonné29 et le jeu de simulation.30 Par conséquent, il est probable que des différences entre
les sexes existent dans la relation entre le jeu à l’extérieur et le développement cognitif et social.

Les connaissances relatives à l’impact des environnements naturels par rapport aux
environnements construits sont insuffisantes. Les données disponibles suggèrent que les
environnements naturels offrent aux enfants plus de défis31 et des conditions qui tempèrent
l’anxiété,32,33 des éléments pouvant avoir un rôle important dans le développement cognitif et
social.

Conclusions

Bien qu’il soit actuellement impossible d’émettre des affirmations de nature causale solides, on
dispose de suffisamment de données pour recommander de proposer aux enfants des possibilités
de pratique régulière de jeu à l’extérieur de qualité. Idéalement, le jeu en plein air devrait
impliquer des conditions variables, que l’on trouve dans la nature, par exemple, afin d’améliorer
les capacités d’adaptation et de flexibilité de l’enfant. Le jeu à l’extérieur doit être adapté à la
prise de risque et aux interactions avec les pairs. Les possibilités propices à la mobilité autonome
seraient un volet important, particulièrement pour les enfants d’âge scolaire.
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Implications pour les parents, les services et les politiques

Comme on peut le constater, les études de recherche axées sur le jeu à l’extérieur et son impact
sur le développement cognitif et social de l’enfant ont débouché sur des résultats inattendus. Si
un enfant éprouve des difficultés à accomplir les tâches préscolaires, il semble logique de
l’engager dans des activités sujettes à des consignes plus directes. Cependant, en laissant
l’enfant participer à des activités de jeu à l’extérieur de haute qualité et de manière non
structurée, on a de fortes chances de renforcer ses aptitudes scolaires et sociales en stimulant le
développement de ses FE. Les enfants bénéficiant le plus de ces types d’expériences sont ceux
présentant les niveaux de FE les plus faibles.34 Après avoir examiné ces conclusions, certains
établissements scolaires ont instauré des EDJ,35 tandis que d’autres ont établi des politiques de
type « aucun devoir à la maison » et encouragent activement la pratique du jeu en plein air après
l’école.36,37
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Introduction

Le jeu risqué est devenu, au cours des vingt dernières années, un sujet d’intérêt pour les
chercheurs, les parents, les responsables politiques, les autorités et les praticiens et enseignants
en éducation et garde des jeunes enfants (EGJE). La raison de cette émergence est multiple, mais
un point de départ serait la formulation équivoque qui consiste à associer la connotation positive
du « jeu » aux connotations intuitivement plus négatives associées au « risque ». Néanmoins, de
plus en plus d’études sont consacrées à l’évaluation des divers aspects associés à la prise de
risque, y compris les activités ludiques, indiquant que ce concept reflète un aspect fondamental
du cycle de vie chez l’être humain.

Sujet

Qu’est-ce que le jeu risqué?

Le jeu risqué partage certaines caractéristiques avec différents types de jeux faisant partie des
définitions antérieures des différentes catégories de jeu. Par exemple, les activités ludiques de
locomotion1 et physiques,2 les jeux turbulents2-4 et la manipulation d’objets entrent dans la
définition du jeu risqué.2 Il présente également des caractéristiques communes avec le jeu associé
à de gros enjeux ou jeu irrationnel (le « deep play », en anglais, où l’on affronte les risques et les
craintes, et flirte avec la mortalité/la mort), le jeu exploratoire (par exploration de l’inconnu) et le
jeu de maîtrise (par évaluation de ses propres capacités physiques et psychiques).5

On utilise couramment cette définition du jeu risqué : « des formes palpitantes de jeu actif associé
à de l’incertitude et à des possibilités de blessure physique. »6 Le jeu risqué a été divisé en huit
catégories par des observations et des entretiens avec des enfants et des professionnels en milieu
EGJE :7-9 1) jouer en hauteur / danger de blessure par chute : comprend toutes les formes de
grimpe, saut, suspension ou balancement en hauteur; 2) jouer à haute vitesse / aucune maîtrise
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de la vitesse et du rythme, pouvant conduire à une collision avec un objet ou une personne. Par
exemple, faire de la bicyclette à haute vitesse, de la luge (en hiver), des glissades et courir (de
façon non contrôlée); 3) jouer avec des outils dangereux / pouvant entraîner des blessures. Par
exemple, une hache, une scie, un couteau, un marteau ou des cordes; 4) jouer à côté d’éléments
dangereux / dans ou depuis lesquels il est dangereux de chuter : une piscine ou un feu de foyer,
par exemple; 5) jouer de façon turbulente ou désordonnée. Les enfants peuvent se blesser
mutuellement, par exemple se bagarrer ou jouer avec des bâtons; 6) jouer en explorant seul, par
exemple dans des lieux sans surveillance ni limites de démarcation, comme en forêt; 7) jeux
causant des chocs : l’enfant percute ou s’écrase contre quelque chose pour s’amuser; et 8) jouer
par procuration : l’enfant ressent de fortes émotions en regardant d’autres enfants (plus âgés le
plus souvent) s’adonner à des activités dangereuses.1  

Contexte et résultats de la recherche

Les premières études consacrées au jeu risqué se sont en majorité déroulées en milieu EGJE
(prématernelle, maternelle, centre de la petite enfance, etc.). Smith,10 Greenfield11,12 et Stephenson
13 ont très tôt décrit la façon dont les enfants recherchaient le risque en jouant; comment le
personnel gérait les risques encourus lors du jeu des enfants et quels bienfaits ce type de jeu
pouvait leur procurer. En s’appuyant sur ces études, Sandseter6-8 a étudié le jeu risqué chez des
enfants âgés de quatre à six ans et la manière dont il pouvait être défini et divisé en différentes
catégories. Kleppe et coll.9,14 ont récemment identifié ce type de jeu chez des enfants encore plus
jeunes, jusqu’à l’âge d’un an. De façon générale, les études publiées montrent que les enfants
âgés de un à six ans s’adonnent tous au jeu risqué, d’une manière ou d’une autre, à un niveau
correspondant à leurs capacités et à leur courage individuels. Le jeu risqué est un concept étudié
dans un vaste éventail de pays, révélant certains traits communs interculturels dans la pratique
de ce type de jeu.15,16

Les observations et les entretiens ont tous deux démontré que les expériences émotionnelles que
procure le jeu risqué aux enfants oscillent entre une pure exaltation et une peur véritable, en
passant par un mélange d’exaltation et de peur (peur à la limite de l’exaltation). Cette ambiguïté
des émotions est probablement l’élément qui attire les enfants vers ce type de jeu.6,13,17 Le
sentiment de grande palpitation ressenti par les enfants participant à un jeu risqué s’exprime par
des expressions faciales d’enthousiasme, de joie et d’allégresse, et des expressions verbales
d’euphorie, comme des rires et des cris, illustrant leur exaltation et leur sentiment d’immense
joie.13,18 Néanmoins, ces expressions courantes sont propres à l’individu et il a été suggéré qu’elles
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étaient en partie liées à l’âge, puisque le jeu risqué peut s’exprimer de façon plus subtile, avec
moins d’exaltation, chez les jeunes enfants.9 Quels que soient l’âge et le niveau d’excitation
exprimé, une telle activité serait répétitive et demanderait un authentique engagement.18,19

Bien que l’intérêt que le jeu risqué suscite chez les enfants et leur volonté à le pratiquer soient
bien documentés, certains signes indiquent que la pratique de ce type de jeu est limitée en
milieux EGJE.20,21 Cette constatation s’explique probablement par plusieurs raisons. Néanmoins, il
faut souligner en premier lieu que ces restrictions dépendent des perceptions des professionnels
exerçant en EGJE, de leurs attitudes et de leurs pratiques, souvent influencés par des facteurs
sociétaux, particulièrement l’avis des parents.22,23 Certaines études suggèrent que les
professionnels en milieu EGJE autorisent les enfants à tester leurs capacités, ce qui leur permet de
développer les habiletés nécessaires pour surmonter les obstacles de la vie quotidienne.23-28

Toutefois, ces professionnels sont confrontés à un équilibre évident qu’ils doivent établir entre les
bienfaits possibles, obtenus à court et à long terme suite à la pratique du jeu risqué, et le coût des
blessures encourues. Parvenir à cet équilibre n’est pas une tâche facile et il est compréhensible
que les professionnels en EGJE et les parents souhaitent tous éviter les blessures. Cependant, la
tendance caractérisée par une baisse générale des possibilités de prise de risque dans la pratique
du jeu de l’enfant28,29 pourrait avoir des conséquences négatives plus larges. Tout d’abord, il a déjà
été documenté que la hausse de l’importance accordée à la sécurité a entraîné une limitation
accrue de la liberté de mouvement, mais également et plus spécifiquement, à des cours de
récréation beaucoup plus ennuyeuses.21,30-36 De plus, mais de façon moins documentée cependant,
il est craint que ce manque de possibilités de jouer ait des conséquences négatives à long terme,
comme une baisse du bien-être, une prise de risque excessive ou, à l’opposé, une augmentation
de l’anxiété.37,38 Sur de nombreux aspects, le nombre croissant d’études consacrées au jeu risqué
des enfants et ses bienfaits possibles peut être perçu comme une réaction au discours axé sur la
sécurité. 

Fait saillant, le discours axé sur la sécurité n’est jamais comparable selon les différents contextes
culturels. La manière de gérer le risque lors du jeu de l’enfant et la façon dont il est exercé
seraient fortement dépendants du milieu culturel. Des études conduites en Afrique centrale
relatent des pratiques couramment employées pour élever les enfants, associées à des niveaux
de risque qui seraient inacceptables dans le contexte occidental actuel : par exemple, des
nourrissons âgés de huit mois jouant avec des couteaux ou participant au ramassage de brindilles
pour allumer le foyer familial,39 ou encore des enfants de deux ans parcourant en toute autonomie
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le village, et les champs et forêts alentour.40 Toutefois, des études comparatives indiquent des
variations entre les différents pays occidentaux. New, Mardell et Robinson41 ont effectué une
comparaison des enseignants en milieu EGJE exerçant en Norvège, en Suède, au Danemark, en
Italie et aux États-Unis, et ont découvert que les enseignants européens présentent moins
d’inquiétude que leurs collègues américains vis-à-vis de la prise de risque des enfants. De
manière analogue, Little, Sandseter et Wyver23 ont démontré que les professionnels scandinaves
exerçant en milieu EGJE, particulièrement les Norvégiens, adoptaient des pratiques plus libertaires
envers le jeu risqué des enfants par rapport à leurs homologues australiens. Les explications de
ces résultats se trouvent probablement au niveau des différentes approches théoriques et
pédagogiques employées,42 mais certainement également sur le plan des croyances et des valeurs
culturelles, souvent associées à un intérêt variable porté au jeu à l’extérieur et aux différences
d’apprentissage entre les pays.41,43

Néanmoins, quel que soit le contexte culturel, le jeu serait un environnement idéal pour
développer les capacités d’évaluation et de gestion du risque, tandis que les jeux de simulation ou
non littéraux permettent aux joueurs de tester leur comportement, des situations ou des actions
sans grandes conséquences pour la vie de tous les jours. Avec ces données en toile de fond, des
études ont suggéré que la capacité de gérer le risque a constitué un caractère favorable sur le
plan de l’évolution.38 De plus, on a découvert que l’expérience acquise par la pratique du jeu
risqué améliore la capacité de l’enfant à évaluer le risque,44 et que le jeu risqué à l’extérieur avait
plusieurs effets bénéfiques sur l’épanouissement de l’enfant.45 En abordant cette question sous un
autre angle, des signes d’impact négatif chez les enfants surprotégés peuvent être observés;
restreindre la pratique du jeu risqué et l’autonomie augmentent les risques d’anxiété, autant
pendant l’enfance37,46 qu’à l’adolescence et à l’âge adulte.38,47-51

Questions clés de la recherche et lacunes

Les études publiées sont hautement descriptives et les bienfaits réels du jeu risqué sont moins
documentés. Ce manque de connaissances incite à la réalisation d’autres études, particulièrement
sur les bienfaits pour la santé, le développement et l’apprentissage. Nous partons du principe que
la pratique du jeu risqué pendant l’enfance protège la personne contre l’anxiété, les mauvaises
décisions et/ou la prise excessive de risques au cours de sa vie. Néanmoins, la plupart des études
se composent d’échantillons de petite taille et/ou présentent des lacunes au niveau du plan
expérimental (conception longitudinale, répartition aléatoire et groupes témoins appropriés). Elles
sont par conséquent inadaptées pour pouvoir tester adéquatement cette hypothèse. Il faut
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également souligner qu’il est difficile de tester cette hypothèse de manière empirique. À
l’évidence, les aspects éthiques sont problématiques lors de la conduite d’études conçues pour
laisser les enfants prendre des risques associés à des possibilités de blessures, tout comme
empêcher les enfants de jouer librement afin d’évaluer les effets à long terme de la privation de
jeu. Des méthodes créatives devraient être développées davantage, comme les expériences
menées par Kretch et Adolph52,53 composées de ravins virtuels laissant les enfants traverser des
ponts étroits sans réelle possibilité de chute, constituent un terrain méthodologique prometteur.
Toutefois, il sera apparemment difficile de transférer les résultats obtenus dans des conditions de
laboratoire ou dans des environnements contrôlés à des contextes de la vie réelle. L’identification
de méthodes appropriées permettant de mesurer les effets à long terme du jeu risqué constitue
également un défi car il faut définir les paramètres à mesurer au cours de l’adolescence et/ou de
la vie adulte tout en édifiant des groupes témoins comparables. Nonobstant, la recherche sur le
jeu risqué est plutôt récente et représente un domaine d’avenir, mais les futurs projets doivent
résoudre ces problèmes méthodologiques pour le faire avancer. 

Implications pour les parents, les services et les politiques 

Le fondement de la recherche existante doit servir à guider non seulement les parents mais
également les professionnels en milieu EGJE sur la façon de soutenir adéquatement les enfants se
livrant au jeu risqué. Les preuves les plus tangibles disponibles suggèrent que laisser à l’enfant un
certain degré d’autonomie renforce la conscience de soi et la maîtrise de soi, tout en diminuant
les probabilités de développer de l’anxiété (présentes et à un moment ultérieur au cours de leur
vie). 

Les propriétaires d’EGJE, les créateurs d’espaces de jeu et les responsables politiques doivent
tenir compte des connaissances dont nous disposons sur le jeu risqué lors de la création
d’environnements dédiés au jeu.54 La recherche suggère d’établir des environnements de jeu
versatiles, complexes et flexibles afin de s’adapter aux divers intérêts de l’enfant, ainsi qu’à ses
compétences et à sa tolérance du risque spécifiques.  
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Introduction

Le jeu est un volet fondamental de l’enfance et se définit généralement par une activité
spontanée, divertissante et autodirigée, sans aucun but externe.1 Le jeu actif représente un des
principaux types de jeux.1 Il peut être pratiqué à l’intérieur et à l’extérieur. Le présent article porte
sur le jeu actif pratiqué à l’extérieur.

Sujet 

Définition : Une synthèse scientifique axée sur le jeu actif chez les jeunes enfants a récemment
identifié les termes couramment employés dans les définitions du jeu actif : notamment des
mouvements moteurs globaux, désordonnés, divertissants, non structurés, choisis librement et
associés à une hausse d’énergie et à de la turbulence.2 De plus, les exemples courants de jeu actif
ont été identifiés et comprennent se basculer, escalader, tirer, se balancer, sauter, rouler, courir
et sauter à la corde.2 Sur la base de ces études contemporaines, une définition fonctionnelle du
jeu actif a été établie : « forme de mouvement moteur global ou du corps entier par déploiement
d’énergie choisie librement et exercée chez les jeunes enfants de façon non structurée et
divertissante. »2 (p. 164)

Milieux : Le jeu actif à l’extérieur (ou en plein air) est généralement encouragé par les parents, au
domicile (par exemple, dans la cour arrière) et dans le quartier (un parc, par exemple).3

Cependant, en raison de la hausse du nombre d’enfants bénéficiant de services de garde en
dehors du domicile,4 on admet de plus en plus que les établissements de services de garde
accordent une plus grande importance au jeu extérieur et appuient les occasions de le pratiquer.5-7

 

Prévalence : Les données portant sur le temps que consacrent de nos jours les jeunes enfants au
jeu actif extérieur se limitent à un faible nombre d’études. Par exemple, dans un échantillon
représentatif des enfants canadiens (âgés de 3 à 4 ans), les parents ont déclaré qu’ils passaient
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de 1,6 heure (pour les enfants gardés à domicile) à 2,1 heures dehors par jour (pour les enfants
gardés ailleurs qu’à domicile).8 À l’inverse, dans des échantillons relativement conséquents de
jeunes enfants venus d’Australie (de 2 à 5 ans) et des États-Unis (âge de 3 ans), les parents ont
rapporté respectivement une durée moyenne de 3,1 heures par jour et de 2,6 (jours de semaine)
à 3,8 (en fin de semaine) heures par jour dédiées au jeu extérieur.9,10 Une plus grande différence
entre la semaine et la fin de semaine a été observée dans un échantillon représentatif de grande
taille d’enfants suédois de 4 ans, dont les parents ont signalé un nombre quotidien d’heures
accordées au jeu extérieur double pendant la fin de semaine (3 heures) par rapport aux jours de
la semaine (1,5 heure).11 Par ailleurs, des différences culturelles ont été constatées au niveau du
temps consacré au jeu extérieur.12 Par exemple, dans un échantillon de petite taille, le temps
passé à l’extérieur était significativement supérieur en milieu préscolaire en Suède par rapport
aux États-Unis (211 versus 91 minutes par jour).13 Il est important de souligner que cet ensemble
de données surestime probablement le temps dédié au jeu actif pratiqué dehors car le temps de
jeu à l’extérieur n’est pas toujours actif.14

Problèmes 

Dans certains pays, des données suggèrent un déclin de la pratique du jeu à l’extérieur chez les
enfants au cours des dernières décennies.15-17 Ce déclin a été attribué à divers changements
culturels, notamment l’augmentation par les parents de la perception des risques pour la sécurité,
18-21 la présence croissante du temps sédentaire passé devant les écrans dans la vie quotidienne
des enfants,18,21,22 et le mode de vie pressé, surchargé et axé sur la réussite scolaire.19,20,23 On
considère que les inquiétudes des parents relatives à la sécurité de l’enfant est l’une des
principales barrières à la pratique du jeu actif à l’extérieur.22,24 Les éléments couramment perçus
comme des risques pour la sécurité sont l’enlèvement par un inconnu, l’intimidation/les
adolescents, les collisions sur les passages piétons et les blessures.21,24 Bien que les études
démontrent que la fréquence et l’ampleur de ces risques soient faibles, les parents surveillent de
plus en plus leurs enfants lorsqu’ils jouent, les engagent dans des activités plus structurées et les
gardent à la maison, à l’intérieur.20,21,24  

Contexte de la recherche et questions clés pour la recherche

Les études dédiées au jeu actif pratiqué à l’extérieur chez les jeunes enfants ont été en majorité
publiées au cours des dix dernières années.2 Les études réalisées sont principalement
observationnelles et ont été conduites selon des plans expérimentaux de type transversal. Elles
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sont par conséquent de qualité moindre.2 Ainsi, dans ce domaine, de nombreuses questions se
posent et doivent faire l’objet d’études de recherche. Les trois questions clés qui retiennent le
plus l’attention sont les suivantes : 1) Quels sont les bienfaits que seul le jeu actif à l’extérieur
peut procurer? 2) Quel est le rôle des services de garde dans la promotion du jeu actif à
l’extérieur? 3) Comment mesure-t-on avec précision le jeu actif à l’extérieur?

Récents résultats de recherche

Bienfaits : Des études ont démontré que les enfants jouant à l’extérieur sont plus actifs sur le plan
physique que lorsqu’ils jouent à l’intérieur,20,21 probablement en raison des limites au niveau de
l’espace et de l’équipement disponibles.25 En conséquence, le jeu actif à l’extérieur est associé à
de meilleurs développements physiques, sociaux, affectifs et cognitifs grâce à un engagement
accru dans l’activité physique.26 Toutefois, les bienfaits procurés par le jeu actif à l’extérieur
dépassent les bienfaits parfaitement connus de l’activité physique sur la santé. Par exemple, des
études ont permis de découvrir que le jeu actif à l’extérieur et l’accès aux espaces verts sont
associés à des taux supérieurs en vitamine D27 et à une amélioration du bien-être mental,28 des
comportements attentionnels,29 de la maîtrise de soi30 et de la mémoire fonctionnelle dans
l’espace.31

Milieu des services de garde : Pour un grand nombre d’enfants, les services de garde représentent
un milieu important pour les engager activement dans des jeux pratiqués à l’extérieur pendant la
journée.32,33 Les politiques aux échelles nationale, provinciale/étatique et du centre de la petite
enfance peuvent représenter une stratégie pour garantir que les jeunes enfants disposent d’un
niveau adéquat de temps de jeux actifs à l’extérieur lorsqu’ils sont gardés dans un autre milieu
que leur domicile.34,35 Des études récentes ont porté sur l’évaluation des politiques
provinciales/étatiques.36,37,38 Par exemple, au Canada, tous les corps réglementaires provinciaux
imposent la pratique quotidienne de jeux extérieurs si les conditions météorologiques y sont
propices, mais deux provinces seulement précisent la fréquence et la durée du jeu en plein air.36

De manière analogue, aux États-Unis, la majorité des États (86 %) recommandent des séances
quotidiennes passées à l’extérieur37 mais peu d’entre eux (n = 9) indiquent des durées minimales
à suivre.38 Plusieurs études ont examiné les politiques portant sur le jeu à l’extérieur à l’échelle du
centre de la petite enfance.39-42 D’une manière générale, ces études ont mis en relief l’importance
de la mise en pratique de ces politiques,39 tout en garantissant que leur contenu ne se limite pas
au jeu actif à l’extérieur (les politiques associées aux conditions météorologiques, par exemple).40
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Lacunes de la recherche

La recherche consacrée au jeu actif à l’extérieur chez les jeunes enfants n’en est qu’à ses
balbutiements. Par conséquent, ce domaine présente de nombreuses lacunes, dont l’une des
principales concerne les méthodes employées actuellement pour mesurer le jeu actif à l’extérieur.
2,43 Les questionnaires administrés aux parents ou aux éducateurs sont propices aux erreurs de
mesure et les données contextuelles nécessaires à l’identification des jeux actifs à l’extérieur sont
généralement insuffisantes pour pouvoir suivre adéquatement les activités. Néanmoins, une
mesure précise du jeu actif à l’extérieur qui associe les suivis d’activité, les systèmes de
géolocalisation mondial (GPS) et les « carnets de bord » a récemment été instaurée chez les
enfants plus âgés.44 Les prochaines études devraient viser à déterminer si une technique
semblable peut être employée chez les jeunes enfants pour améliorer notre compréhension du jeu
actif à l’extérieur. Par ailleurs, on ne sait pas exactement quelle quantité quotidienne de jeu actif
à l’extérieur est nécessaire à la croissance et au développement optimaux de l’enfant.8 Ainsi, les
études ultérieures devraient porter sur l’évaluation chez les jeunes enfants de différentes durées
de jeu actif à l’extérieur avec la mesure de différents paramètres de la santé pour établir un point
de référence fondé sur les preuves à recommander.

Conclusions

Selon le Haut-Commissariat des Nations Unies aux droits de l’homme, le jeu est un droit
fondamental dont chaque enfant doit bénéficier.45 Plusieurs organismes à travers le monde ont
mis de l’avant l’importance du jeu actif à l’extérieur et ont encouragé la conduite d’autres études
dans ce domaine.21,46,47 Néanmoins, les parents de par le monde ont déclaré que de nos jours, les
enfants jouent moins à l’extérieur par rapport aux générations précédentes,15,18,48 principalement
en raison des changements culturels dans la façon dont les parents élèvent leurs enfants et des
technologies.18,20,21 Ce déclin est un problème majeur car, chez l’enfant, le jeu actif à l’extérieur est
étroitement lié à l’activité physique,20 un comportement essentiel à sa bonne croissance et à son
développement.26 De plus, le jeu actif à l’extérieur est associé à des bienfaits uniques en matière
de santé qui dépassent largement ceux de l’activité physique.27-31 Les efforts entrepris pour
inverser cette tendance caractérisée par le déclin de la pratique du jeu actif à l’extérieur chez les
jeunes enfants doivent être entrepris dans différents milieux : le domicile, le quartier et les
services de garde. Plusieurs acteurs importants interviennent dans ces différents milieux et
peuvent jouer un rôle déclencheur dans la hausse du temps consacré au jeu actif à l’extérieur
chez les jeunes enfants.21
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Implications pour les parents, les services et les politiques

Malgré les lacunes de la recherche dans le domaine du jeu actif à l’extérieur, il est possible
d’émettre des recommandations aux intervenants pertinents sur la base des données actuelles.
L’autonomie des jeunes enfants est limitée par les adultes. Par conséquent, les parents, les
éducateurs en milieu préscolaire et les autres intervenants dans la garde des enfants sont les
garde-fous des possibilités de pratique du jeu actif à l’extérieur chez les jeunes enfants. Pour
favoriser le bon développement de l’enfant, ces individus doivent avoir pour objectif de parvenir à
un équilibre en planifiant les activités, le temps passé devant les écrans et le temps libre afin que
l’enfant dispose de nombreuses possibilités pour s’adonner au jeu actif à l’extérieur.49 Les
professionnels de la santé et les responsables politiques ont également un rôle important de
soutien envers le jeu actif à l’extérieur chez les jeunes enfants. En l’absence de politique
préétablie, les corps réglementaires doivent créer une politique supplémentaire s’appliquant aux
services de garde axée sur la fréquence et la durée quotidiennes minimales du jeu à l’extérieur.
Cette politique doit être actualisée au fur et à mesure de l’avancée de la recherche. De plus, les
professionnels de la santé devraient encourager les familles à instaurer des jeux à l’extérieur,
dans différents environnements et conditions météorologiques, en tant que volet important de la
bonne croissance et du développement de l’enfant.23 Les efforts qui visent à élargir les possibilités
de pratique du jeu actif à l’extérieur doivent principalement porter sur leur aspect réaliste,
puisqu’aucun programme ou équipement spécifique n’est requis.2 Bien que de plus amples
recherches soient nécessaires pour perpétuer l’avancée des connaissances dans ce domaine, ces
efforts collectifs constituent un point de départ pour garantir que tous les enfants puissent
régulièrement jouir des plaisirs que procure le jeu au grand air. 
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Introduction

Le jeu pratiqué à l’extérieur dans des milieux naturalisés a un effet positif sur le développement1

et la santé physique des enfants,2-5 y compris les enfants présentant des déficiences. Le contact
avec la nature pourrait renforcer le système immunitaire,6 aider à diminuer les symptômes du
trouble du déficit de l’attention7,8 et contribuer à l’amélioration du bien-être des enfants en
général.9 Ces données suggèrent une forte relation entre l’inclusion et la biophilie (la tendance
naturelle des êtres humains à ressentir des émotions positives envers la nature), en pensant que
toutes les formes de vie font partie de l’écosystème de la Terre.10

Biodiversité et allergies. Le contact avec un large éventail d’organismes vivants provenant de
toutes les sources de la nature (plantes, vertébrés, insectes, bactéries, etc.) est associé avec
l’équilibre du microbiote (les cellules bactériennes résidant dans le corps), ce qui stimule le
système immunitaire et pourrait ainsi réduire les allergies.6 Le contact pendant l’enfance avec des
milieux riches en microorganismes réduit les risques de développer des allergies à un âge plus
avancé.11 

Remarque de mise en garde : Les parents et les intervenants auprès des enfants devraient
évaluer si les enfants présentant des incapacités associées à un système immunitaire affaibli
peuvent interagir librement avec ces types de milieux. Il faut prêter une attention particulière au
problème que représentent les propriétés allergènes ou toxiques des plantes.12,13

Sujet 

Selon le Rapport Bien-être des jeunes enfants au Canada,14 les enfants de moins de 4 ans
présentent un faible taux de déficience (2,1 % chez les garçons et 1,2 % chez les filles) par
rapport aux enfants d’âge plus avancé, bien que le rapport soit en faveur de l’identification des
déficiences dès cet âge. 
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Le Canada a ratifié la Convention des Nations unies relative aux droits des personnes handicapées
de 2010, après consultation avec les provinces, les territoires, les entités gouvernementales
autonomes autochtones et l’opinion publique des Canadiens. Le Réseau mondial des personnes
autochtones handicapées invite les responsables politiques à « appliquer un cadre fondé sur les
droits de la personne pour répondre aux besoins des personnes des Premières Nations présentant
des déficiences ».15 Associé au droit de l’enfant à jouer (Article 31, Convention des Nations Unies
relative aux droits de l’enfant),16 tous les enfants (avec et sans déficience) sont reconnus comme
des personnes à part entière et sont pleinement protégés.

Au vu de ces réflexions, les milieux naturels conçus avec soin peuvent favoriser le maintien de
l’équilibre nécessaire à la bonne croissance et à l’épanouissement de l’enfant.17 La nature
présente à l’enfant la vie sous toutes ses facettes : naissance, croissance, fin de vie et
métamorphose. L’observation de petites créatures, tels les papillons, les amphibiens et les
oiseaux, peut constituer toute une expérience de la vie. Les cycles de vie offrent des messages
sans équivoque d’espérance et de rétablissement à ceux souffrant de maladie. Les drames
associés aux phénomènes météorologiques (la foudre, le vent, la pluie, etc.) obligent les êtres
humains de tous âges à re-dimensionner le pouvoir limité de l’espèce humaine en relation aux
forces de la nature.18

Problèmes 

Bien que le jeu soit essentiel au bon développement de l’enfant et que le contact avec la nature
soit un facteur bénéfique pour la santé, les enfants (particulièrement ceux présentant des
déficiences) ne passent pas suffisamment de temps dehors et n’ont pas non plus facilement accès
à des aires de jeu de haute qualité et adaptées à leur âge et à leurs capacités.19,20 Le besoin de
pratiquer quotidiennement le jeu à l’extérieur dans des milieux inclusifs doit être assuré par des
milieux de haute qualité situés là où les enfants passent la majorité de leur temps et offrant des
possibilités d’exposition stimulante au risque.21,22

Contexte de la recherche 

Au-delà du concept d’accessibilité, la conception universelle (c’est-à-dire « la conception de
produits et l’aménagement de milieux utilisables par tous, dans la mesure du possible, sans
nécessiter une adaptation ou un agencement spécialisé »23 est un concept inclusif qui vise à
satisfaire les besoins de tous les utilisateurs. Le concept d’aménagement universel comprend les
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enfants dont les libertés sont limitées par des barrières environnementales, sur lesquelles ils
n’exercent aucune influence ou qu’ils ne peuvent pas réorganiser. Toutefois, l’attention était
autrefois plus particulièrement portée sur les problèmes associés à l’accessibilité chez l’adulte (y
compris, lors du vieillissement) et chez les personnes présentant des déficiences physiques.24 

La majorité des études dans ce domaine ont été conduites sous forme de sondages ou
d’échantillonnages raisonnés (des enfants et des familles, par exemple, participant à des
programmes municipaux). Les résultats sont intéressants, mais se prêtent peu à une
généralisation.25 La conduite d’études de recherche systématiques dans ce domaine est
nécessaire, notamment l’utilisation de plus grands échantillons et de conditions expérimentales
contrôlées.

Questions clés pour la recherche

Les questions actuelles de la recherche portent sur le besoin qu’ont les professionnels et les
parents d’obtenir des directives fondées sur les preuves pour créer des milieux de jeu stimulants
pour les enfants adaptés à l’âge et aux habiletés. Elles comprennent la demande d’informations
sur les caractéristiques des milieux aménagés pour les enfants présentant des habiletés diverses,
comme le spectre de l’autisme, des troubles sensoriels, des problèmes cognitifs ou
comportementaux, des maladies chroniques ou des allergies. L’obtention de résultats éloquents
est nécessaire pour orienter l’élaboration de directives innovantes en matière d’aménagement, de
codes municipaux et de politiques en éducation préscolaire.

La sensibilisation au sujet de l’importance du contact de l’enfant avec la nature a augmenté les
demandes de planifications fondées sur les preuves de milieux de jeu naturalisés. Au fur et à
mesure de leur apparition sur le terrain, les parents s’interrogent au sujet des risques et des
avantages de tels aménagements et les prestataires de services de garde soulèvent des
inquiétudes concernant la sécurité et l’exposition en relation à leurs responsabilités.26,27

Récents résultats de recherche

Les concepts d’accessibilité, d’utilisabilité et d’interactions sociales dans les espaces de jeu
apparaissent de manière récurrente dans les dernières études inclusives dédiées aux aires de jeu.
28,29 Sur la base du concept de potentialité,30 qui stipule que les caractéristiques de
l’environnement influencent le comportement, il est possible d’identifier et d’analyser les
similitudes et les différences entre les comportements des enfants au niveau du jeu, au sein de
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différents milieux d’activités (par exemple, les équipements fabriqués par rapport aux bacs à
sable, les parcours ou les milieux naturels). Les résultats de recherche comprennent les suivants :

Les barrières au jeu inclusif pratiqué à l’extérieur :

Les aspects positifs :

Les revêtements inadaptés d’aires de jeu et les équipements dédiés au jeu inaccessibles
compliquent l’accès aux enfants et leur utilisation des équipements et des espaces de jeu.
25,26,31

Le manque de diversité dans la composition de l’espace de jeu peut réduire l’intérêt de
l’enfant à pratiquer le jeu.29

La forte inquiétude des intervenants auprès des enfants les pousse à empêcher les enfants à
s’engager dans des activités ludiques exploratoires.32,33

Le manque de connaissances de la part des planificateurs, concepteurs et responsables
politiques concernant les besoins des enfants, particulièrement entre les différents stades
de développement, peut compliquer l’élaboration d’espaces de jeu et de politiques qui
soutiennent adéquatement les enfants.24,25,34

L’exposition aux éléments incommodants des conditions climatiques (soleil, vent,
température, précipitations, etc.) peut influencer l’assiduité d’utilisation.24

Le manque d’engagement des enfants dans des processus de planification participatifs peut
entraîner l’aménagement d’espaces de jeu inadaptés.35

Les espaces naturels offrent le confort et la stimulation nécessaires aux enfants présentant
des déficiences, ainsi qu’à leurs camarades.24

Les enfants dépourvus d’invalidité peuvent jouer en compagnie de leurs pairs ou de leurs
frères et sœurs présentant des déficiences lorsque divers espaces de jeu s’offrent à eux.24,31

La stimulation sensorielle (le toucher, la vue, l’ouïe, l’odorat et le goût) stimule de
nombreuses habiletés d’apprentissage, renforce l’intérêt et encourage les visites
récurrentes.24

Les activités en plein air par coopération peuvent stimuler les capacités d’apprentissage et
les comportements sociaux positifs.36

Le jeu dans les parcs favorise l’inclusion sociale et les moments passés en famille.20,28
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Lacunes de la recherche 

Les lacunes de la recherche comprennent la nécessité de conduire des études dédiées à la fois
aux avantages et aux aspects négatifs pour les enfants présentant des déficiences et
interagissant avec des milieux naturalisés. Les aspects comprennent : les allergies potentielles;
l’exposition au soleil; des aménagements spéciaux pour les enfants présentant des troubles
mentaux, cognitifs ou sensoriels; la maladie chronique; les problèmes de développement et de
comportement; la « dose/réponse » à l’exposition à l’environnement naturel; les types adéquats
d’éléments de jeu et les stratégies de gestion des risques associés; l’analyse de la
réglementation/législation en permettant l’aménagement d’espaces de jeu à l’extérieur fondé sur
les preuves aux enfants présentant des déficiences; et les directives d’aménagement
universelles/inclusives fondées sur les preuves.38

Conclusions

Chez la plupart des enfants, y compris les enfants présentant des déficiences, le jeu à l’extérieur
pratiqué en milieu naturalisé a un impact salutogène. Les milieux bénéfiques pour la santé et le
développement (sans pollution, adaptés à l’âge et avec suffisamment de diversité pour stimuler la
pratique du jeu, pour les enfants de tous âges et de toutes habiletés) encouragent les
intervenants à prolonger le temps passé à l’extérieur, à faire participer les enfants, en fonction
des conditions de la nature ou météorologiques changeantes, à renforcer les interactions sociales
et les moments heureux en famille et, par conséquent, à améliorer la qualité de vie de l’enfant.
Les études consacrées aux lacunes et les sujets de recherche émergents pourraient offrir des
outils permettant de mettre au point des solutions d’aménagement fondées sur les preuves, des
évaluations des avantages/risques et la gestion environnementale, ainsi que la programmation de
directives pour la création de milieux naturalisés et inclusifs aménagés à l’extérieur. Les
processus de planification participatifs (incluant les enfants présentant toutes sortes de
déficiences, les parents, les intervenants et les représentants des communautés), conduits par
des ingénieurs avertis, utilisant des indicateurs et des outils fondés sur les preuves, permettraient
de garantir l’innovation et de répondre aux besoins des jeunes enfants quant à l’exploration des
espaces qu’ils occupent en majorité.

Implications pour les parents, les services et les politiques

Le contact avec la nature renforce le système immunitaire.6,37
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Les milieux riches naturalisés peuvent encourager l’enfant à explorer le monde qui l’entoure. Les
enfants présentant des déficiences aiment interagir socialement avec leurs pairs et les autres
personnes, et explorer leur milieu environnant stimulant et en évolution constante, selon un degré
de liberté correspondant à leurs capacités. 

Parents

Les parents doivent savoir que les études axées sur les avantages du jeu à l’extérieur pratiqué en
milieu naturel étayent la théorie stipulant que les expériences acquises dans la nature sont
bénéfiques pour la majorité des enfants. L’accès à des données fiables sur les avantages des
milieux inclusifs pour les enfants est l’élément central. Au fur et à mesure de l’augmentation de la
sensibilisation, la volonté de protéger les enfants peut s’avérer un obstacle pour les jeunes
enfants présentant des déficiences et souhaitant vivre de riches expériences. Il est possible de
concevoir les aires de jeu comme des espaces spécifiques et agréables offrant pleinement des
choix divers pour les enfants de toutes capacités, renforçant leur engagement dans le jeu actif et
imaginatif.

Services

Les prestataires de services de garde et les services utilisant les derniers résultats de recherche
traduits pourraient créer des ressources pédagogiques ou accéder aux ressources existantes pour
diffuser ces données auprès des parents et sensibiliser le grand public. Les parcs, les cours de
récréation, les systèmes scolaires et les services d’enseignement au préscolaire ainsi que les
organismes intéressés sont essentiels au changement efficace et essentiel du système et
popularisent la création des aires de jeu inclusives naturalisées.

Politiques

Les responsables politiques devraient soutenir la recherche consacrée aux milieux de jeu inclusifs
et naturalisés et élaborer des solutions fondées sur les preuves pour intégrer l’innovation dans les
règlements et les politiques relatifs aux milieux inclusifs dédiés aux jeunes enfants. Les politiques
d’innovation devraient exiger des aires de jeu naturalisées aménagées pour une utilisation
universelle et quotidienne.39
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Introduction 

Les peuples autochtones ont prospéré depuis la nuit des temps sur le territoire désormais désigné
« Canada ». Au fil du temps, de nombreuses cultures et différents peuples ont pris forme, tous
intimement liés à cette terre de manière co-évolutive. La nature fait partie intégrante de la culture
autochtone, d’un bout à l’autre du pays, y compris les langues, les politiques, la gouvernance, et
bien entendu, l’enseignement et l’éducation des enfants. Au fur et à mesure de la colonisation,
ces systèmes ont été confrontés aux nouveaux systèmes appartenant aux cultures de l’Europe
occidentale. La vision du monde présente des différences fondamentales entre les cultures, les
valeurs, les pratiques et les actes autochtones et européens.1 La compréhension de
l’apprentissage et du jeu en plein air ne fait pas exception. L’approche autochtone du jeu en plein
air peut apporter de nombreux enseignements : une approche qui prend racine aux endroits
mêmes où l’ensemble des enfants joue actuellement. 

Sujet

Peu importe la culture ou le lieu, les discours axés sur l’apprentissage préscolaire regorgent de
références aux rires, aux distractions et à la curiosité des enfants lorsqu’ils jouent à l’extérieur. Le
jeu fait partie de la nature humaine. À travers l’histoire, les enfants autochtones ont passé
énormément de temps plongés dans le jeu, à explorer, s’éclabousser, fouiller et flâner là où le
plein air et l’aventure les attendaient. La chercheure-boursière autochtone, Kathy Absolon,
s’exprime à ce sujet :2

« L’exploration était [également] un aspect central de mon expérience en brousse. J’ai consacré la
majorité de mon enfance et de mon adolescence dans la brousse. L’absence de barrières, de
voisins et de frontières physiques a tracé mon chemin vers la curiosité intrinsèque d’un enfant
nécessaire à son développement et à son éducation. Mon caractère curieux m’a permis de trouver
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ma voie dans la brousse. »

À l’échelle planétaire, les différentes cultures indigènes ont autant de façons d’exprimer le fait de
se trouver « dans la brousse » qu’il existe d’approches indigènes du jeu en plein air. Ils peuvent
utiliser des expressions comme être « sur le territoire », « sur les terres », « dans le pays », « en
forêt » ou encore avoir des « expériences dans la nature ».3,4 Les visions indigènes du monde ont
tendance à placer les humains comme élément appartenant à la nature, selon une relation
mutuelle avec les animaux, les plantes, les minéraux, l’eau et les écosystèmes. Lorsque le temps
passé en pleine nature fait partie de la vie et de l’apprentissage de tous les jours, il prend l’aspect
d’une expérience inclusive, de grande envergure, aussi diversifiée que la vie elle-même. Avant
même de savoir marcher, les enfants jouent en déployant tous leurs sens au sein de la nature.
Dene Elders et les gardiens du savoir témoignent que le temps consacré au jeu doit également
être protégé lorsqu’ils sont sur leurs terres pour garantir un apprentissage à long terme :5

« Les Parents et les Aînés organisent le jeu de manière simultanée à l’enseignement. Ainsi, le jeu
et la curiosité de l’enfant se rejoignent de manière coordonnée avec les possibilités
d’apprentissage. Les Aînés pensent que le jeu est essentiel à l’apprentissage. »

Problèmes

Ces milieux conventionnels autochtones associés aux possibilités de vivre des expériences en
plein air qu’offre la nature aux enfants semblent avoir été déplacés de l’apprentissage traditionnel
lorsque les approches occidentales ont dominé le système public d’éducation au Canada. Dans
ces approches contemporaines à l’apprentissage préscolaire, les enfants sont souvent regroupés
et contrôlés par des adultes pleins de bonnes intentions en des milieux et des heures bien définis,
généralement dans des structures aux couleurs vives, et non en milieu naturel où la brousse est la
« salle de classe » et la boue, les insectes et les arbres jouent les rôles d’« enseignants ».
Herrington, Brunelle et Brussoni décrivent l’emphase moderne portée à l’aversion de la santé, de
la sécurité et du risque, et les espaces de jeu fixes comme ayant :6

« un effet malencontreux et indésirable [sur la] création d’espaces de jeu en plein air qui se
résument en des équipements essentiellement aménagés au lieu de comporter les éléments
ludiques de la nature, ce que la paysagiste Helen Woolley définit comme « Kit, Fence, Carpet »
(KFC, préassemblé, clôturé et douillet).7 Il a été déterminé que ces espaces KFC offraient les
possibilités les plus faibles de jeu par rapport aux espaces de jeu incorporant des éléments de la
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nature et la prise de risques. » 

Au fur et à mesure de l’évolution de notre système occidental, nous avons sur-structuré notre
environnement. Les métamorphoses qu’ont connues les espaces de jeu lors du passage au 21e

siècle ont fait surgir de nombreuses inquiétudes en relation avec le développement des capacités
d’agir, du bonheur et du bien-être de l’enfant. Casey explique que le sens de l’enfant de l’identité,
sa connexion à la communauté, ses relations sociales, son contact avec les milieux naturels et sa
croissance physique subissent des impacts négatifs imputés à de nombreux paramètres qui
empiètent sur sa pratique du jeu en plein air.8 Ces paramètres réfutent les visions autochtones du
monde selon lesquelles l’enfant fait partie intégrante de l’environnement. 

Contexte de la recherche

Les programmes consacrés au jeu en plein air nécessiteraient la prise en compte des études dans
les populations autochtones qui estiment et honorent l’enfant en vertu de ses profils de
croissance et d’apprentissage en milieu naturel, plutôt que de cibler de manière catégorique les
points que les adultes jugent importants. Les Gardiens du savoir et les Aînés ayant contribué à
l’élaboration du programme autochtone des Territoires du Nord-Ouest ont partagé cette approche
:9

Selon la tradition dénée, l’enfant est né avec intégrité. L’enfant a de la valeur. L’enfant est
reconnu et respecté à cet égard en vertu d’un droit attribué à la naissance chez les Dénés.
L’enfant qui n’est pas respecté ne peut pas devenir ce qu’il est censé être… [c’est-à-dire] une
personne capable.

Questions clés pour la recherche 

Selon cette vision autochtone du monde qui guide la pensée sur les droits de l’enfant acquis à la
naissance qui le destinent à devenir une personne capable et intégrée à son environnement, le
raisonnement autochtone peut-il apporter une approche plus équilibrée pour l’élaboration de
pratiques, de programmes et de politiques axés sur le jeu en plein air qui ont un impact sur la
croissance et le développement de l’enfant? 

Récents résultats de recherche 

Rowan, conseillère et éducatrice inuite, soutient que les méthodes autochtones permettant de
savoir et d’être sont essentielles à l’apprentissage en plein air de l’enfant.10 Elle décrit la pensée
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de la terre, de l’eau et de la glace permettant d’accéder aux approches autochtones, et plus
particulièrement inuites, lors de la planification des expériences sur le terrain et de la prestation
des activités associées. Elle décrit son activité d’enseignement en plein air auprès des enfants au
préscolaire lors de laquelle un Aîné, également éducateur, et le personnel sortent en forêt pour
ramasser de l’avaalaqiat (des branches de saule) pour fabriquer des paniers. La pédagogie de
telles excursions est fondée sur une vision du monde axée sur le savoir et l’expérience. « Ces
deux éléments constituent le tukisiumaniq, c’est-à-dire le fait de construire la compréhension ou
le sens de la vie, et le silatuniq, qui correspond à faire l’expérience du monde. » Ils forment
ensemble l’essence du jeu et de l’apprentissage en plein air. Ces éléments « autochtonisants » du
jeu en plein air ajoutent de la profondeur en donnant du sens au monde naturel qui entoure les
enfants. Le chercheur-boursier cri, Michael Hart ajoute :11

« On peut dire que le savoir [autochtone] est holistique, personnel (subjectif), social (dépendant
des relations interpersonnelles) et hautement dépendant des écosystèmes locaux. Il est
également intergénérationnel, il incorpore des aspects spirituels et physiques et il repose
fortement sur la capacité des Aînés à diriger son déploiement et sa transmission. »

Lacunes de la recherche

Bien que bénéfiques dans leurs approches, les épistémologies et les perspectives consacrées à
l’autochtonisation de l’apprentissage préscolaire et du jeu en plein air apparaissent de manière
extrêmement limitée dans les programmes pédagogiques des pays occidentaux. Warden confie ce
qui suit :12

En ce qui concerne la recherche dédiée à l’apprentissage en plein air, la prise en compte de
l’autochtonisation des pédagogies est minime, avec une importance supérieure accordée aux
études britanniques et scandinaves fondées sur des expériences sur le terrain dans de grands
espaces. Carruthers, Den Hoed et Spoel12 déclarent : « Les peuples aborigènes ont offert à leurs
enfants une éducation sophistiquée dans la brousse pendant des millénaires. »

Cette présence limitée dans la documentation eurocentrique découle en grande partie du fait que
les manuscrits sont tirés de systèmes eurocentriques. Pour combler cette lacune, il incombe aux
chercheurs et aux dirigeants autochtones de contribuer à l’élaboration du programme axé sur
l’autochtonisation du jeu en plein air au niveau de leurs discours sur l’apprentissage préscolaire
afin d’envisager une approche plus en harmonie avec la nature en vue de la croissance, du
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développement et de l’apprentissage de l’enfant. Il est également important que les chercheurs et
les éducateurs non autochtones comprennent que le savoir peut prendre des aspects multiples et
que l’on y accède différemment lors de l’autochtonisation du jeu en plein air. Grâce au
déploiement de conditions éthiques, les éducateurs autochtones et non autochtones peuvent
établir une relation professionnelle caractérisée par la coexistence respectueuse des valeurs, des
visions du monde et du savoir et par l’émission de recommandations sur les prises de décisions,
les politiques et les pratiques.1 

Conclusions

Lors de leur pratique de jeu en plein air, les enfants autochtones bénéficieront du cadeau qu’offre
l’identité autochtone, au fur et à mesure qu’ils traceront leur chemin vers la savoir, l’identité,
l’action et les croyances. De plus, tous les enfants, autochtones ou non, éprouveront un sentiment
d’appartenance au lieu où ils apprennent à jouer ensemble pendant qu’ils puisent dans les
cultures, les pratiques et les visions du monde des peuples et des territoires autochtones. Les
philosophies et les approches d’origine autochtone doivent être honorées et reconnues, tout en
faisant partie intégrante de la mise au point des politiques, dans le cadre de leur relation avec le
jeu en plein air. 

Implications pour les parents, les services et les politiques

Les intervenants et les éducateurs en petite enfance doivent prêter attention aux nombreuses
caractéristiques du savoir autochtone, entre les différentes nations, qui peuvent améliorer
l’apprentissage de l’enfant lors de son cursus continu d’éducation. Grâce au savoir autochtone qui
guide les pédagogies, les pratiques et les politiques dédiées au plein air, les enfants bénéficieront
de l’exposition aux éléments qui forgent la compréhension de l’identité autochtone, comme le
développement holistique de leur esprit, mais aussi de leur corps, de leur cœur et de leur
spiritualité dans le cadre de leurs expériences vécues en plein air. Ils peuvent également réaliser
que lorsque l’apprentissage est personnel et relationnel tout en étant facilité sur le terrain en
présence des Aînés, des gardiens du savoir et des familles culturelles élargies, ils peuvent
commencer à comprendre l’écosystème qui les entoure. De plus, en ciblant l’autochtonisation du
jeu en plein air, les enfants peuvent ressentir l’énergie et apprendre à connaître les médicaments
offerts par la terre, de concert avec les récits propres au territoire, l’apprentissage en cercle, les
cérémonies, la langue, ainsi que la culture et la spiritualité enseignées par les Aînés et les
Gardiens du savoir. Se connecter aux cultures autochtones signifie se connecter à la terre dans de
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nombreuses dimensions. 
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Introduction

La garde d’enfants est devenue un aspect essentiel de la vie quotidienne. En 2011, plus de la
moitié des parents canadiens déclaraient utiliser une forme de gardiennage pour leur enfant âgé
de 4 ans ou moins.1 Ces enfants passent la majorité de leurs heures éveillées en service de garde,
toute l’année, il est donc important de fournir des milieux de soutien pour stimuler le
développement des enfants dans tous les domaines. Bien que les politiques y prêtent peu
d’attention, les données suggèrent que l’aménagement d’espaces extérieurs naturalisés peut
contribuer de manière significative et unique à la bonne santé des jeunes enfants.2 Les
infrastructures spécialisées dans le développement de l’enfant étant hautement réglementées, la
qualité doit être mesurable et créée selon un modèle fondé sur des données probantes. Les
progrès en cours en ce sens sont lents.3,4 Les directives en matière d’aménagement fondées sur
les preuves disponibles ont une influence sur la pratique.5,6,7 Pourtant, le rapport national canadien
de 2017 sur l’éducation chez les jeunes enfants ne mentionne pas les termes « plein air », «
extérieur », « cour de récréation », « naturel » ou « nature » malgré l’illustration de la couverture
représentant un enfant en pleine nature.8

Sujet

Un nouveau modèle d’espace extérieur consacré aux jeunes enfants fait son apparition,
sous le terme, dans ce document, de Early Childhood Outdoor Play and Learning Spaces
(ECOPALS, Espaces de jeu en plein air et d’apprentissage chez les jeunes enfants). Ce modèle a
été développé en réponse à la crise de l’obésité9 et au mouvement de retour à la nature pour les
enfants,10 en vue de satisfaire la promotion de la santé et les objectifs ciblés en matière de
développement chez les enfants. 
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La recherche consacrée à l’importance du jeu en plein air, particulièrement sur le plan du
soutien à la santé physique, a constamment progressé.11 La hausse des équipements de jeu
portatifs et des éléments naturels présents dans les aires de jeu est recommandée à titre de
moyen d’augmentation de l’activité physique.12 

Problèmes

Des mesures normalisées de la qualité des ECOPALS sont recommandées pour une avancée
en la matière.

Les iniquités sur les plans de la santé et du développement de l’enfant restent
problématiques dans les communautés à faibles ressources. Cependant, des études
récentes suggèrent que l’exposition à des espaces associés à une forte biodiversité serait
équigène; c’est-à-dire qu’elle contribuerait à l’équité en matière de santé.13

Les règlements sont axés sur les activités pratiquées à l’intérieur et sont variables, car
les politiques d’octroi de licences de services de garde sont largement sous la responsabilité des
provinces au Canada, et des États aux États-Unis. Lorsque la prestation de services de garde a
commencé à croître rapidement dans les années 1970, le principal objectif consistait, de manière
compréhensible, à établir des normes pour protéger la santé, les conditions d’hygiène et la
sécurité des enfants. 

La construction de codes de contrôle des aménagements des infrastructures. L’offre de
structures de garde d’enfants, à titre d’investissement majeur, est un mélange de construction
nouvelle et d’infrastructures transformées. L’utilité de telles transformations, associées à des défis
d’adaptation de construction, serait supérieure dans les communautés à faibles ressources. 

Les règlements axés sur les activités pratiquées à l’extérieur portent principalement
sur des exigences basiques en matière de santé et de sécurité. On continue de considérer
l’espace extérieur comme une aire de jeu conventionnelle composée d’équipements de jeu
manufacturés et d’un lieu ouvert exploitable. Néanmoins, les espaces extérieurs dédiés aux
jeunes enfants sont surveillés de près, sont utilisés sur une base quotidienne (si les conditions
météorologiques le permettent) et doivent proposer un vaste choix d’activités aux enfants. 

Les codes de pratiques classiques sur « la santé et la sécurité » qui négligent la nature
continuent de dominer dans les politiques sur les espaces dédiés aux enfants;14 néanmoins, les

©2019-2024 CEECD | JEU EXTÉRIEUR 56



contre-arguments soulignent les effets positifs de la nature sur le développement humain15 et
appellent à une « culture du raisonnable » qui établit un équilibre entre les risques et les bienfaits
sur le développement.16

La formation préalable des enseignants accorde traditionnellement peu d’intérêt à la « classe
donnée à l’extérieur »; le savoir et la confiance en soi des enseignants en formation peuvent être
motivés par les travaux pédagogiques effectués à l’extérieur.17

Contexte de la recherche 

Les ECOPALS potentiels existent sous des aspects et des dimensions divers, oscillant
entre des espaces extérieurs au sein de services de garde informels et non réglementés à
domicile accueillant un faible nombre d’enfants, et les grands centres agréés comptant des
centaines d’inscrits. À travers cette large gamme, de nombreuses exigences en matière
d’aménagement en soutien aux comportements de l’enfant sont semblables.

Les types d’infrastructures et de contextes sont variables, y compris, l’emplacement
géographique, le nombre d’inscrits, le profil socioéconomique, l’emplacement en milieu urbain,
banlieusard ou rural, l’appartenance à une chaîne nationale/à but non lucratif/à but lucratif,
l’affiliation à des institutions (comme l’église, des centres YMCA, des zoos, des jardins botaniques,
des centres nature et des musées). La recherche sur l’importance de ces facteurs présente des
lacunes. Certains d’entre eux, comme le climat, peuvent avoir un impact considérable sur les
approches d’aménagement. 

Les programmes de prématernelle en école primaire ou élémentaire, visant à préparer les
enfants vulnérables de 4 ans aux États-Unis et au Canada, se confrontent aux systèmes scolaires
qui ne reconnaissent pas les besoins d’innovation en matière d’aménagements extérieurs utilisés
par les jeunes enfants. La prestation de ces derniers est assurée par des écoles indépendantes
associées à de longues traditions pédagogiques qui utilisent les milieux extérieurs pour répondre
aux objectifs en matière de jeu et d’apprentissage.18

Les ECOPALS peuvent être conçus de manière à stimuler le développement de l’enfant,
les modes d’apprentissage et les divers rôles des enseignants.19 Les tests empiriques,
convaincants d’un point de vue pédagogique, aboutissant à des résultats positifs apporteraient un
soutien plus robuste à l’apprentissage en plein air.
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Questions clés pour la recherche

Question principale : Quelles caractéristiques l’aménagement des ECOPALS doit-il présenter
pour soutenir la construction d’espaces sûrs et agréables qui stimulent le développement de
l’enfant de façon ludique et quels sont les résultats d’apprentissage ciblés dans tous les
domaines? Parmi ces derniers, les domaines socioaffectifs, les études sociales, les domaines
cognitifs, le langage, l’écriture, les arts, les mathématiques, les sciences, les technologies et le
développement physique (relativement bien étudiés).

Questions secondaires : Quelle est la flexibilité des caractéristiques de l’aménagement des
ECOPALS? Sont-ils compatibles avec une large gamme de contextes (climat, topographie, taille du
site, etc.)? Leur mise en place est-elle morcelée et irrégulière d’un point de vue physique, et
coûteuse, comme un chemin pavé, ou plutôt progressive et peu onéreuse, comme un pont
surélevé ou l’ombre d’un arbre?

Récents résultats de recherche

Les corrélations positives entre le jeu en plein air et l’activité physique sont bien
établies.11 Dehors, les enfants sont plus susceptibles de satisfaire les exigences recommandées en
matière d’activités physiques, d’état de santé et d’état physique.

Une étude de cartographie comportementale20,3 de 30 ECOPALS préscolaires a démontré
l’importance de la contiguïté (le nombre de milieux d’activités se recoupant) et la centralité

(l’emplacement par rapport au centre géographique de l’espace) des milieux d’activités dans la
hausse de l’activité physique.3 Ces caractéristiques d’aménagement influencent la forme de
l’agencement du site et la relation entre les milieux d’activités.a À l’instar du contenu physique, les
milieux d’activités peuvent être conçus de manière à élargir le répertoire de jeux et les
potentialités d’apprentissage.21 De cette façon, un chemin peut être cyclable, une pelouse peut
être parcourue et une structure ludique peut être franchissable, etc.21 Les éléments détachables et
portatifs (les jouets à roulettes, les balles et les bâtons, par exemple) offrent un jeu et des
répertoires d’apprentissage différents des éléments fixes (tels les arbres et les buissons).21

La présence de biodiversité engage probablement la participation de groupes d’enfants d’âges
diversifiés pour stimuler l’inclusion sociale et élargir les expériences d’apprentissage à l’extérieur.
L’enfant interagissant plus librement avec ce qui l’entoure et avec les autres, son interaction
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sociale, son divertissement et son activité sont stimulés.21,22

Une alimentation saine peut être renforcée par le jardinage avec les enfants.23

L’exposition à une biodiversité riche stimule le jeu cognitif et aide le jeune enfant à
acquérir une connaissance tacite des éléments et des processus naturels, grâce à laquelle il peut
bâtir une base affective de l’amour de la nature et faire évoluer ultérieurement sa compréhension
cognitive.24

Les ECOPALS peuvent constituer une étape de l’éducation civique, instillant les valeurs de
conservation intergénérationnelles ainsi que l’environnementalisme actif en société.25

Lacunes de la recherche

La conduite d’études est nécessaire sur la relation entre les milieux d’activités
individuels et les répertoires comportementaux de jeu et d’apprentissage en soutien aux
objectifs des programmes ECOPALS.

Peu de tests sur les agencements des ECOPALS basés sur le milieu comportemental et
les principes de potentialité sont disponibles selon une large gamme de conditions
physio/climatiques/institutionnelles pour améliorer la compréhension des facteurs contextuels.

Des enquêtes réalisées sur les autorités de réglementation, les agents d’accréditation,
les contrôleurs de qualité et les éducateurs sont nécessaires pour évaluer les
connaissances et les attitudes à l’égard de la naturalisation des ECOPALS, et pour étayer par des
données scientifiques les changements à apporter aux politiques, aux pratiques et aux
programmes de formation préalables.

Conclusions

L’intérêt en croissance rapide dont fait l’objet l’apprentissage préscolaire et le désir
croissant de réinteraction de l’enfant avec la nature engendrent le besoin de démontrer
l’importance d’ECOPALS de haute qualité sur le plan du développement. L’application des outils
de recherche disponibles peut créer une base de données solide, dont l’obtention est urgente,
pour informer les politiques, les pratiques et le développement professionnel préalable et continu
sur la petite enfance des avantages possibles d’ECOPALS bien agencés.
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Des deux côtés de la frontière canado-américaine, les problèmes associés à la recherche et
à la pratique sont semblables et établissent le lien avec un cercle plus large, caractéristique des
contextes des pays à haut revenu. Les collaborations internationales entre les universités, les
organismes professionnels et les praticiens pourraient augmenter l’impact collectif.

Les plateformes de perfectionnement professionnel à base numérique proposent de
multiples possibilités de partage des connaissances et de leurs applications par des extensions de
réseaux aux universités et aux programmes de perfectionnement professionnel dans les pays
moins développés.

Le nouveau domaine transdisciplinaire ECOPALS doit englober de nombreuses disciplines
(l’écologie, les sciences sociales, le développement de l’enfant, l’aménagement du paysage, la
psychologie de conservation, et plus encore) pour atteindre pleinement son potentiel d’influence
des valeurs environnementales dans la société, et pour finalement, avoir un impact sur les
changements climatiques à long terme.

Implications pour les parents, les services et les politiques

Les parents devraient viser à sélectionner des infrastructures de développement de l’enfant
présentant des ECOPALS aménagés avec des parcours en boucle et circulant, des jouets à
roulettes et d’autres formes d’équipements ludiques portatifs, dotés de pièces détachables, et de
nombreux types de milieux juxtaposés à des structures ludiques fabriquées, et avant tout, des
arbres à ombre et tout ce dont regorge la nature.

Les prestataires de services devraient considérer la naturalisation des ECOPALS comme un
élément essentiel pour le bon développement de l’enfant. Ils devraient instaurer les meilleures
pratiques fondées sur les preuves qui préconisent l’importance de la construction de chemins
larges (au minimum 1,5 m), courbes, en boucle et à surface dure, de jouets à roulettes, ainsi
qu’une diversité dense de jeu et de milieux d’apprentissage.

Les responsables politiques devraient revoir et étendre les cadres réglementaires au-delà des
exigences fondamentales en matière de santé et de sécurité, de manière à inclure le soutien
positif des ECOPALS naturalisés comportant des milieux divers, comme des espaces
d’apprentissage.26 Ils devraient créer et mandater des protocoles d’évaluation définis des
risques/bénéfices pour élargir la vie essentielle et expérimentale de l’enfant en plein air pour sa
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propre santé et celle de la société et de la planète.27 
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Introduction et sujet

Le droit de l’enfant de jouer est inscrit dans les conventions internationales.1 En outre,
l’importance du jeu de l’enfant à l’extérieur (en plein air) pour sa santé et son bien-être est bien
établie.2–5 Cependant, dans différents pays du monde, les possibilités de jouer à l’extérieur
déclinent.6

Ce chapitre est une synthèse des données scientifiques et des arguments sur la relation entre le
jeu de l’enfant en plein air et la planification urbaine et son aménagement. Il est axé sur les «
caractéristiques des environnements aménagés des quartiers »,7 notamment les jardins/cours, les
typologies des habitations, la voirie et les espaces publics ouverts, et leur organisation en
quartiers résidentiels, et pas seulement sur les espaces de jeu (l’intervention en environnement
construit la plus évidente). 

Les caractéristiques des aménagements voués à des espaces de jeu (les aménagements
paysagers, les équipements de jeu, par exemple) ne sont pas abordées dans cette synthèse, car
ce thème est traité ailleurs.8 Cette synthèse ne porte pas non plus sur les aspects liés à la toxicité
ou à la dangerosité des environnements aménagés. Pour finir, les facteurs sociaux, culturels et
économiques (pouvant avoir plus d’impact sur les expériences de jeu à l’extérieur de l’enfant par
rapport aux facteurs liés aux environnements aménagés7) ne sont pas non plus analysés dans ce
chapitre.

Problèmes 

Un accès restreint au jeu à l’extérieur a des conséquences sur la santé et le bien-être de l’enfant.
4,5 Les familles, les communautés et les sociétés au sens plus large ont également beaucoup à
perdre. De surcroît, le jeu en plein air est associé à une conscience environnementale, à des
connexions avec la nature9 et à une utilisation des espaces publics à l’âge adulte supérieures.10

Ainsi, une faible pratique du jeu en plein air pourrait réduire l’intérêt de l’enfant pour
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l’environnement en général et son engagement au sein de sa communauté.11 

Malgré ces faits, dans la plupart des villes, les prises de décisions relatives à la planification et à
l’aménagement des quartiers prennent peu en considération leur impact sur les enfants.12,13 Ces
enjeux sont plus importants dans les pays à faible ou à moyen revenu en raison de la croissance
rapide et désorganisée des villes de ces pays.14,15

Contexte de la recherche 

Les données scientifiques sur l’influence des caractéristiques des environnements aménagés des
quartiers sur le jeu en plein air sont minces. Deux revues systématiques ont permis d’identifier 51
études quantitative pertinentes.7,16 Toutefois, seule une minorité de ces études avait utilisé de
solides méthodologies. De plus, elles présentaient une forte hétérogénéité, notamment des
ensembles d’interventions, groupes de populations, contextes urbains et mesures des résultats
diversifiés. Les résultats reposent souvent sur des réponses formulées par les parents, et non sur
des mesures plus directes, et risquent ainsi d’être biaisés. De nombreuses études ciblent l’activité
physique, au lieu de se consacrer au jeu à l’extérieur, bien que la rue ou les espaces publics
puissent représenter des contextes où le niveau d’activité physique peut servir d’indicateur
indirect raisonnable de l’activité physique pratiquée à l’extérieur.

Questions clés pour la recherche

La question centrale de la recherche est l’impact de la planification et de l’aménagement des
habitations, de la voirie et des espaces publics des quartiers sur les possibilités de pratique du jeu
chez l’enfant. En raison de l’expansion des villes à l’échelle mondiale, une priorité pour la
recherche serait de renseigner sur la principale planification de nouveaux développements
résidentiels. Les contextes économiques, culturels et géographiques doivent être étudiés, à
l’instar des difficultés rencontrées par les enfants et les familles présentant des âges, des
capacités et des origines différentes.

Les facteurs de planification et d’aménagement qu’il serait intéressant d’étudier comprennent :

la densité de la population du secteur;

la dimension, la distribution et l’accessibilité des parcs, aires de jeu et autres espaces
publics ouverts;
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Récents résultats de recherche

Un faible débit de circulation, moins d’intersections, un quartier vert et l’accès à une cour ou à un
jardin privé sont des paramètres qui sont tous associés à un niveau supérieur de pratique du jeu
en plein air. Les infrastructures pédestres et l’apaisement de la circulation sont quant à eux des
paramètres associés à une plus grande participation au jeu à l’extérieur chez les filles, mais pas
chez les garçons. Un nombre plus restreint de données suggère qu’une faible densité de
résidences, vivre en logement locatif ou social, ne pas vivre en appartement et des troubles
physiques plus élevés sont associés à une pratique supérieure du jeu en plein air.7 

Curieusement peut-être, les résultats sont mitigés quant à l’impact de l’espace public ouvert.
Deux articles de synthèse n’ont mis en évidence aucun impact sur le jeu à l’extérieur.7,16

Cependant, les synthèses clairement axées sur l’activité physique (au lieu du jeu à l’extérieur)
n’ont pas abouti aux mêmes conclusions.17,18

Une étude observationnelle supplémentaire à citer sur le développement de résidences
nouvellement construites dans les banlieues d’Angleterre suggère que les caractéristiques des
aménagements urbains résidentiels (notamment, l’accès direct, sans circulation automobile, du
domicile aux espaces verts, la maîtrise des espaces extérieurs et de bons réseaux piétonniers)
sont tous associés à une occupation supérieure des espaces publics ouverts par la population, y
compris les enfants qui jouent.10

la proximité et la facilité d’accès aux services et aux installations locaux, notamment les
établissements scolaires, les services de garde, les magasins et les services de santé;

les densités, les typologies et les régimes fonciers des habitations;

l’accès aux espaces extérieurs privés et semi-privés;

la relation entre les résidences et la partition des espaces publics environnants;

l’aménagement et l’agencement de voies et de réseaux pour piétons et pour cyclistes;

le courant et la vitesse de la circulation;

le quadrillage des rues;

l’aménagement des rues, y compris l’apaisement de la circulation et d’autres
caractéristiques de la voirie;

les caractéristiques précises d’aménagement d’espaces publics ouverts.
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Lacunes de la recherche

La documentation composée d’études empiriques n’est pas seulement hétérogène, elle met
également en relief des lacunes importantes. Tel que mentionné précédemment, quelques études
seulement utilisent des méthodologies d’intervention solides, ce qui limite la portée des
affirmations de cause à effet. De plus amples études visant à mieux déterminer l’importance des
espaces publics ouverts seraient particulièrement utiles, puisque les résultats publiés sont
contradictoires. 

Bien que certains résultats fassent la distinction entre les filles et les garçons et d’autres entre les
différentes formes d’occupation des logements, l’influence des milieux socioéconomiques et
culturels (ou origines ethniques) est mal comprise. 

Il est nécessaire de cibler davantage les groupes d’âge : quelques rares études figurant dans les
synthèses bibliographiques incluent des enfants de moins de trois ans. De même, de plus amples
études axées sur des pays à faible ou à moyen revenu sont requises.7,16 D’une manière générale,
c’est dans ces régions qu’il a été déterminé que la population urbaine connaissait la plus forte
croissance.14

La recherche pourrait contribuer à étudier les tendances à long terme. Des études conduites dans
plusieurs pays démontrent des déclins entre générations sur le plan de la mobilité indépendante
et de la « plage d’autonomie » des enfants,19 deux éléments qui sont associés au jeu en plein air.7

Le plus important à souligner est que le niveau d’activité physique pratiqué pendant l’enfance
pourrait influencer les habitudes ultérieures en matière d’activité physique.20,21 Pour finir, le niveau
d’activité physique des enfants est influencé par des facteurs d’ordre parental.22,23 Ce phénomène
soulève les perspectives de tomber dans une spirale quant au déclin de la pratique du jeu à
l’extérieur chez les enfants au fur et à mesure que les parents ayant peu d’expérience de jeu à
l’extérieur deviennent parents à leur tour. 

Une revue documentée des études qualitatives et des publications parallèles serait utile, pour
compléter la base de données quantitatives et mettre le doigt sur les mécanismes possibles de
cause à effet. 

Enfin, la conduite de nouvelles études est nécessaire pour évaluer le rôle en croissance rapide de
la technologie sur la vie de tous les jours des enfants,24 ce qui a très probablement un impact sur
leur pratique du jeu en plein air.25
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Conclusions

En raison du nombre limité d’études publiées, les conclusions ici proposées sont à mettre entre
guillemets. Cependant, les études empiriques suggèrent que les caractéristiques des
environnements résidentiels aménagés ont un impact réel sur les possibilités de jeu en plein air.
Le résultat le plus solide est que les secteurs propices au jeu sont ceux qui ne sont pas dominés
par la circulation de véhicules motorisés. En conséquence, les mesures ciblant la réduction du
courant de circulation au sein des quartiers augmenteraient efficacement le niveau de pratique du
jeu à l’extérieur. 

Les espaces extérieurs privés ou semi-privés favorables au jeu (sous forme de jardins ou de cours)
sont susceptibles d’augmenter la pratique du jeu à l’extérieur, particulièrement si les enfants et
les familles ont accès sans intermédiaire et sans circulation à ces espaces. Il y aurait également
un lien entre l’adaptation des quartiers en des milieux plus propices au jeu et la hausse des voies
piétonnes et cyclables qu’ils renferment.10

Un article de synthèse conclut qu’un quartier où la pratique du jeu est possible ressemble à « à un
quartier rural ou banlieusard, avec peu de circulation, de grandes cours/grands jardins et
beaucoup de verdure ».7 Le même article indique qu’un « accès facile aux parcs et l’accessibilité
aux cours d’école sont des facteurs moins importants pour le jeu à l’extérieur », même si, tel que
mentionné précédemment, d’autres articles sont parvenus à une autre conclusion. 

Implications pour les parents, les services et les politiques

Les principaux pivots favorables au changement sont au niveau municipal, qui est généralement
le siège des prises de décisions relatives à la planification et à l’aménagement urbains. Certains
grands principes en faveur du jeu en plein air, comme la nécessité d’apprivoiser la circulation des
véhicules dans les zones résidentielles, seraient applicables à toutes les villes. 

Les résultats de recherche sur la valeur des espaces verts privés corroborent les opinions
traditionnelles des aspirations parentales,26,27 même si cela pourrait changer.26,27 De telles
aspirations subissent la tension des changements en cours ou planifiés, dans de nombreuses
villes. Une réponse à cette tension est de plaider en faveur de secteurs urbains verts, compacts et
dont les caractéristiques font écho avec celles retrouvées dans les conditions des zones plus
périphériques, y compris l’agencement de voiries qui réduit la vitesse et les débits de circulation
et favorise les rencontres sociales dans les espaces publics.7

©2019-2024 CEECD | JEU EXTÉRIEUR 67



Les décisions politiques portant sur le transport, l’utilisation des terrains, l’aménagement des
habitations, les voiries, les écoles et les services sont intimement liées, ce qui souligne la
nécessité de conduite de projets interdisciplinaires.16 La création d’une orientation stratégique à
l’échelle municipale, sous forme d’un agent bien placé, avec une mission claire de planification
adaptée aux enfants, serait une étape clé.28

L’engagement des enfants, des parents et des autres intervenants dans leurs soins permettra de
mieux comprendre ce sujet et d’apporter son expérience et ses préoccupations à l’attention
directe des décideurs politiques. Les initiatives de création de « villes intelligentes » pourraient
permettre aux responsables politiques de mieux évaluer l’impact de leurs décisions en matière de
planification et d’aménagement sur les enfants.29

Finalement, le droit de l’enfant de bénéficier d’espace et de temps dédiés au jeu en plein air est
une question de valeurs, pas juste une évidence. Il s’agit d’un exemple de ce que l’on appelle la
justice spatiale définie par la « distribution juste et équitable dans l’espace des ressources ayant
une importance sociale et les possibilités de les utiliser ».30
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Introduction

On admet de plus en plus que les expériences de jeu de l’enfant dans des environnements
extérieurs sont essentielles à leur bon développement.1,2,3,4 Néanmoins, comparativement aux
années 1970, les enfants consacrent aujourd’hui deux fois moins de temps au jeu à l’extérieur.5 Il
est important d’inverser cette tendance pour les enfants. Les ministères responsables des
programmes d’apprentissage préscolaire disposent d’une large gamme de politiques, de niveaux
de financement, de structures réglementaires, de compétences de professionnels et d’objectifs,
notamment les cadres pédagogiques visant à soutenir les programmes d’apprentissage par le jeu
de qualité dédiés aux enfants et aux familles.6 Les cadres d’apprentissage offrent des approches
pédagogiques7 qui dictent la conception et l’exécution des expériences afin de bâtir la curiosité,
l’exploration, la réflexion et l’apprentissage de l’enfant dans des environnements intérieurs et
extérieurs. Néanmoins, cette constatation ne signifie pas que le jeu à l’extérieur soit explicite pour
les politiques et les cadres d’apprentissage. Les enseignants au niveau préscolaire ne focalisent
pas suffisamment leurs méthodes d’enseignement sur le jeu à l’extérieur, en partie en raison d’un
manque d’accessibilité aux formations consacrées à la pédagogie par le jeu à l’extérieur. 

Des chercheurs (notamment, Pacini-Ketchabaw et Nxumalo,8 et Shanker9) ont mis en évidence une
corrélation entre les expériences de jeu à l’extérieur de l’enfant au préscolaire et sa réussite
scolaire ultérieure, tandis que d’autres ont révélé une connexion entre le jeu à l’extérieur et le
développement de la gérance de l’environnement.1,10,11 Par conséquent, il est urgent que les
politiques et la préparation des enseignants au préscolaire accordent beaucoup plus d’importance
au jeu à l’extérieur.12 Les cadres pédagogiques, et ainsi les politiques gouvernementales, les
niveaux de financement, les structures réglementaires, les compétences des professionnels et les
objectifs doivent souligner son importance.7

Pertinence du sujet
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Le jeu se déroulant dans des environnements extérieurs est de plus en plus considéré comme une
base du bon développement de l’enfant.1 Idéalement, les programmes d’apprentissage préscolaire
devraient inclure le jeu en plein air, car c’est un élément essentiel aux développements sociaux,
affectifs, cognitifs et physiques de l’enfant et de son apprentissage.5 Les enfants sont programmés
pour avoir besoin de la nature et pour jouer dans leurs environnements naturels.13

Les expériences de jeu à l’extérieur déployées chez l’enfant sont influencées par les interactions
pédagogiques échangées entre les enseignants au préscolaire et les enfants.14 Ces enseignants
doivent recevoir du soutien pour comprendre leur rôle dans la gestion du jeu à l’extérieur. 

Problème 

Les connaissances, les compétences et la pratique que les enseignants au préscolaire apportent à
leur lieu de travail sont des facteurs importants dans l’identification de leurs forces et de leurs
lacunes au niveau de leurs connaissances, qui doivent être corrigées afin d’améliorer les
expériences de jeu à l’extérieur des enfants dans les programmes d’apprentissage préscolaire.15

Au Canada, cette mesure représente un défi en raison des divergences entre les politiques et les
ministères des gouvernements provinciaux et territoriaux qui régissent les programmes
d’apprentissage préscolaire, les programmes postsecondaires et les différentes exigences
provinciales et territoriales en matière de perfectionnement professionnel des enseignants au
préscolaire. Par exemple, les compétences spécifiques dispensées au collège, dans le cadre des
programmes d’éducation au préscolaire, peuvent être établies à la discrétion des professeurs, des
programmes ou des établissements, et non en fonction des politiques régies par les
gouvernements.16 Certaines critiques suggèrent que le contrôle continu n’est pas nécessairement
fondé sur les études les plus récentes et il n’est pas non plus garanti que l’apprentissage par la
pratique ait un lien avec la théorie exposée.17

Contexte de la recherche

Le jeu a longtemps été considéré comme la meilleure méthode d’apprentissage de l’enfant.6,7,18

Cependant, en raison des différents niveaux d’éducation et d’expertise des enseignants au
préscolaire, composées de directives et normes diverses permettant aux enfants d’accéder
quotidiennement au jeu à l’extérieur, ce savoir n’est peut-être pas explicite en pratique. Le
perfectionnement professionnel est fortement influencé par les employeurs, les modèles de
financement provinciaux et la motivation propre à chaque enseignant au préscolaire, qui
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s’ajoutent au problème.19 Le nombre d’études publiées dans des revues avec comité de lecture qui
renseignent sur l’envergure et l’étendue de la pédagogie ou des compétences des enseignants au
préscolaire sur le jeu à l’extérieur est limité quant à la planification ou la mise en œuvre
d’expériences de jeux intrigants pratiqués à l’extérieur avec les enfants, ou concernant leur
réceptivité ou leur attitude envers ce type d’activité. Ces questions sont d’une grande importance,
car l’approche pédagogique de ces enseignants vis-à-vis du jeu à l’extérieur a une influence sur le
temps que consacrent les enfants à ce type d’activité, tout comme leurs expériences, les
occasions et leur attitude envers le jeu en plein air.20

Questions clés pour la recherche

Quel est l’impact du manque de formation pédagogique et de perfectionnement professionnel
axés sur le jeu à l’extérieur sur la pratique des enseignants au préscolaire? Quels sont obstacles à
surmonter pour modifier la pratique et ainsi rendre plus accessible le jeu à l’extérieur? Les auteurs
ont analysé les opinions des enseignants au préscolaire engagés dans des discussions, dans le
cadre d’un cours en ligne portant sur le jeu à l’extérieur et les caractéristiques de la pédagogie,
puis ils ont examiné les données associées aux pratiques employées par ces enseignants. Les
commentaires obtenus sur les barrières rencontrées ont révélé un besoin d’accentuer la formation
académique et continue des enseignants au préscolaire sur le jeu à l’extérieur.21

Récents résultats de recherche

Les résultats de recherche procurent de l’information sur la façon dont les enseignants au
préscolaire décrivent leur préparation scolaire à la pédagogie et à la pratique spécifiques au jeu à
l’extérieur. Il a été demandé à 896 enseignants au préscolaire inscrits à un cours de
perfectionnement professionnel sur le jeu à l’extérieur d’évaluer en début de cours leurs
connaissances et leurs compétences dans ce domaine. Les personnes interrogées ont à 72 %
répondu que leurs connaissances étaient limitées concernant la théorie dans ce domaine et sur la
manière de déployer la pédagogie associée dans le cadre des programmes préscolaires. Ces
enseignants ont indiqué à 89 % que ce cours constituait leur première introduction à l’étude de la
pédagogie relative au jeu à l’extérieur et 11 % d’entre eux ont confié avoir acquis leurs
connaissances dans ce domaine lors d’ateliers.21

Une autre étude a examiné si l’apprentissage basé en nature et les mutations des écoles en forêt
ou dans la nature avaient un impact sur les programmes ou la pratique. Une mutation se définit
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par un groupe de personnes qui collaborent ensemble pour faire évoluer le partage de leurs idées
afin d’apporter un changement à une question sociale, comme le jeu en plein air. Au Canada,
l’intérêt grandissant pour le jeu en plein air a entraîné la hausse de ces mutations conçues pour
proposer davantage d’expériences de jeu en plein air.1 Parmi 212 enseignants au préscolaire
ayant participé, 61 % des personnes ayant répondu ont constaté que ces mutations n’avaient pas
d’influence sur leur pratique. De nombreux participants ont mentionné que leurs propres
expériences de l’enfance avaient plus d’influence que ces mutations. Plus de 20 % des
participants ont indiqué que l’orientation de leurs collègues conseillers était le facteur
déterminant du positionnement du jeu à l’extérieur au sein de leurs programmes. On a remarqué
que le manque d’espace et d’équipement pour le jeu en plein air contribuait au refus des
enseignants au préscolaire de donner leur cours dehors. Plus de la moitié des répondants ont mis
en évidence un besoin en matière de soutien aux familles dans la compréhension des avantages
octroyés aux enfants de pouvoir accéder quotidiennement au jeu à l’extérieur. Ces résultats
étayent les débats sur le niveau d’influence qu’exerce l’enseignement de la pédagogie relative au
jeu à l’extérieur dans le cadre à la fois de la formation académique et des possibilités de
perfectionnement professionnel sur les compétences des enseignants au préscolaire.22

Une troisième étude actuellement en cours porte sur l’évaluation de 98 programmes canadiens
d’éducation au préscolaire de niveau collégial et bénéficiant de financements publics quant à la
description des horaires des cours se déroulant en plein air, ou au contenu explicite que d’autres
cours présentent en matière de jeu à l’extérieur. Trois programmes comportent des cours
directement axés sur le jeu à l’extérieur et 39 d’entre eux présentent une description explicite de
ce domaine, laissant plus de la moitié des programmes sans aucune référence à ce domaine
d’éducation important pour les enseignants voués au préscolaire. Cette variation extrême entre
les différents programmes collégiaux, combinée à des divergences au niveau des politiques et des
réglementations provinciales et territoriales sur le jeu à l’extérieur, soulève une question : ses
éléments présentent-ils des obstacles à l’amélioration de l’accès des enfants à des expériences de
jeu à l’extérieur de qualité?

Lacunes de la recherche 

La recherche nécessaire pour soutenir les avancées dans le domaine du jeu à l’extérieur de
l’enfant a plusieurs facettes, en partie parce que les programmes préscolaires sont régis par
divers ministères provinciaux et territoriaux. Des études évaluant la façon dont les dirigeants des
milieux préscolaires placent le jeu à l’extérieur dans leurs politiques, leurs pratiques, le
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perfectionnement professionnel de leur personnel, l’orientation familiale et l’information des
familles doivent être conduites. Des recherches supplémentaires sont nécessaires pour
déterminer l’envergure et l’étendue de la pédagogie axée sur le jeu à l’extérieur en cours
d’implantation dans les programmes collégiaux. L’idéal serait de recourir à une démarche d’étude
participative pour analyser les interactions entre les différentes politiques gouvernementales et
entre les divers programmes d’études postsecondaires. Cette démarche permettrait d’identifier
les synergies et les lacunes présentes au niveau des théories et des approches.   

Conclusion 

Cet article a démontré que le Canada dispose de divers ministères provinciaux et territoriaux
responsables de l’élaboration et de l’instauration des politiques, procédures et pédagogies qui
dictent les programmes postsecondaires en enseignement au préscolaire subventionnés par des
fonds publics ayant une influence sur les expériences de jeu à l’extérieur de l’enfant. En l’absence
d’approche uniforme sur les plans de l’élaboration et de l’instauration des politiques, procédures
et programmes d’éducation postsecondaires portant sur le jeu à l’extérieur et la pédagogie, les
possibilités des enfants d’exercer leur droit au jeu, notamment dans des environnements de jeu
en plein air, seraient réduites. La création partagée des politiques, procédures, programmes
d’éducation et plans d’action a le potentiel de placer la barre plus haut en termes de
renforcement de la valeur et de l’influence du jeu à l’extérieur et de la pédagogie dans le
développement de l’enfant, contribuant ainsi à l’instauration de communautés épanouies.  

Implications pour les parents, les services et les politiques

Grâce à l’expansion des services et des politiques associées de soutien au jeu à l’extérieur, les
programmes préscolaires, les établissements postsecondaires et les gouvernements peuvent
faciliter l’accès de l’enfant à des environnements qui contribuent aux bienfaits que peut procurer
le jeu en plein air sur le développement. Au fur et à mesure de la conscientisation progressive des
familles sur l’importance du jeu à l’extérieur sur le bon développement de l’enfant et sa future
réussite scolaire, elles peuvent devenir des consommateurs éclairés qui militent pour le bien-être
de leurs enfants. Les changements devant être apportés à l’état actuel de la pratique du jeu à
l’extérieur nécessitent l’engagement des familles, des gouvernements, des communautés, des
administrateurs et des enseignants au préscolaire dans les programmes d’apprentissage. Le
travail de coopération peut pousser les principaux intervenants à apporter leurs connaissances et
leurs compétences acquises par la recherche et la théorie et à les mettre en pratique pour
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soutenir les expériences de jeu à l’extérieur de l’enfant.       
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Introduction 

Dans toutes les cultures, le jeu est une activité primordiale dans la vie quotidienne des enfants.1

Les meilleurs souvenirs de jeu s’avèrent généralement être des événements s’étant produits à
l’extérieur, particulièrement en milieu naturel.2-4 Lorsqu’ils se remémorent ces expériences, les
adultes se souviennent de sentiments de liberté, de la gaieté qui les animait et d’une occasion de
développer leur créativité, leur confiance en leurs capacités physiques et leurs habiletés sociales,
ainsi qu’une possibilité d’interagir avec la nature. Ces souvenirs de jeu et le nombre croissant
d’études consacrées au jeu en plein air mettent en relief tous les aspects importants qui
différencient le jeu en plein air du jeu pratiqué à l’intérieur.

Tandis que les méthodes pédagogiques axées sur le jeu sont une pratique ancienne, le jeu en
plein air a rapidement suscité l’intérêt des chercheurs de différents domaines, au fur et à mesure
qu’ils sont confrontés à l’importance et aux conséquences de ce type d’expériences pour les
enfants. Les articles de ce thème résument les dernières avancées de la recherche concernant
l’influence du jeu en plein air sur le développement et l’apprentissage de l’enfant, ainsi que les
principales méthodes que les parents, les éducateurs, les responsables politiques, les
communautés et les villes peuvent employer pour aider aux jeux des enfants. Les résultats
notables comprennent les bienfaits importants et diversifiés du jeu en plein air sur le
développement, la santé et le bien-être de l’enfant, et les bienfaits possibles pour la famille, les
centres de la petite enfance, les écoles, les communautés et les villes qui soutiennent l’accès
régulier et répété à des possibilités de pratique du jeu en plein air de haute qualité. 

Recherche et conclusions
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Le jeu en plein air (ou à l’extérieur) se définit par des activités ludiques non structurées, choisies
librement par la propre motivation de l’enfant et qui se déroulent à l’extérieur. Il inclut souvent la
prise de risques et le jeu risqué.5 Les auteurs de ce chapitre expriment leurs inquiétudes au sujet
des schémas qui suggèrent les déclins qui se succèdent d’une génération à l’autre dans la
participation de l’enfant au jeu en plein air et exposent les principaux motifs de ce déclin, comme
l’aversion du risque chez l’adulte, l’importance accordée à la réussite scolaire, la baisse de la
disponibilité et de la qualité des espaces extérieurs, l’accès restreint aux formations concentrées
sur la pédagogie axée sur le jeu en plein air aux éducateurs en milieu préscolaire et un déficit au
niveau des politiques de soutien au jeu en plein air chez l’enfant dans les communautés et les
centres de la petite enfance.5-13 James, Dragon-Smith et Lahey6 attirent également l’attention sur
la façon dont l’omniprésence des approches euro-occidentales dans le système éducatif canadien
a éloigné les enfants du jeu et de la terre pour les remplacer par des environnements contrôlés et
régentés.  

Les études mettent l’accent sur une relation nette entre le temps consacré au jeu en plein air et le
degré d’activité physique de l’enfant.7 En outre, des études suggèrent l’importance de l’exposition
régulière et répétée à des possibilités de pratique du jeu à l’extérieur de haute qualité dans le
renforcement de la créativité, de l’apprentissage socioaffectif, du fonctionnement exécutif, de la
santé mentale, de la conscience de soi, des habiletés motrices, des habiletés de gestion du risque
et du système immunitaire, tout en créant un environnement idéal à la recherche scientifique.5-13

Des bienfaits à l’échelle de la société ont également été identifiés, notamment la stimulation de
l’envie d’explorer le monde et du sens de gérance de l’environnement.8-11  

Les auteurs ont soulevé des problèmes caractérisés par la prépondérance d’études qualitatives de
faible envergure, présentant une hétérogénéité sur le plan de la méthode et des définitions des
concepts fondamentaux. Ces études ont permis d’édifier une structure de base prometteuse pour
la recherche consacrée au jeu en plein air et ont ouvert de nombreuses voies propices à la
recherche. Néanmoins, la conduite d’études systématiques longitudinales de grande envergure,
avec utilisation d’outils de mesure universels, est nécessaire pour pouvoir identifier les liens de
cause à effet entre le jeu en plein air et le développement de l’enfant, ainsi que des moyens de
soutenir les enfants aux besoins multiples, évoluant dans différents contextes culturels et
géographiques, dans leur accès et leur participation au jeu en plein air de qualité. Par ailleurs,
notre compréhension du rôle de la technologie en tant que facteur autant inhibiteur que
potentiellement favorable à la pratique du jeu en plein air n’en est qu’à ses balbutiements. 
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Implications pour le développement et les politiques

Les articles de ce chapitre énumèrent les nombreux bienfaits associés à l’accès régulier et répété
à la pratique du jeu en plein air de qualité.5-13 Gill9 suggère le besoin urgent d’agir et de provoquer
des changements, et agite pour ce faire le spectre d’une amnésie collective générationnelle, étant
donné que les enfants ayant grandi avec un accès restreint au jeu en plein air deviennent à leur
tour parents et considèrent cette restriction comme la norme. Il souligne également le rythme
rapide du développement urbain, particulièrement dans les pays à bas et à moyens revenus. Il
note les possibilités que ce phénomène procure, mais aussi les menaces potentielles si les
planifications négligent les besoins des enfants et ne privilégient pas l’aménagement d’espaces
naturels propices au jeu de haute qualité.  

James, Dragon-Smith et Lahey6 abordent l’importance de l’apprentissage sur le jeu en plein air
selon l’approche des peuples autochtones qui considèrent que les humains appartiennent à la
nature et que consacrer du temps à jouer en pleine nature est un élément essentiel pour se
protéger et encourager l’apprentissage, et ce tout au long de la vie. Accepter et honorer les
philosophies et les approches des Autochtones, à savoir « l’énergie et les remèdes » de la terre,
des Aînés et des familles culturelles, peut apporter une approche plus holistique et la
compréhension de l’enfant des écosystèmes et de la place qu’ils y occupent.6 

Le rôle collectif des parents, des éducateurs, des responsables politiques, des communautés et
des municipalités dans le soutien octroyé au jeu en plein air se reflète dans des implications
importantes pour le développement et les politiques :

Parents, gardiens et éducateurs en milieu préscolaire : Proposez à l’enfant des possibilités
de pratique régulière et répétée du jeu en plein air, dans des milieux naturels et aménagés
diversifiés. Établissez un équilibre entre les activités planifiées, le temps passé devant les
écrans et le temps libre. Résistez à la tentation de restreindre l’accès au jeu risqué.
Admettez l’importance du jeu en plein air dans le soutien à l’apprentissage, au
développement, à la bonne santé et au bien-être de l’enfant.5,8,12 

Établissements postsecondaires : Offrez aux étudiants en enseignement préscolaire et aux
éducateurs exerçant déjà en centre une formation disponible sur la pédagogie axée sur le
jeu en plein air. Soutenez les éducateurs dans leur compréhension de leur rôle dans la
planification d’activités ludiques en plein air et dans l’élaboration de démarches
pédagogiques ludiques.8 Adoptez et intégrez les philosophies des Autochtones et leurs
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Les enfants peuvent et devraient être en mesure de jouer partout dans leur communauté. Vaincre
les obstacles et créer une culture et un environnement de soutien sont des responsabilités
collectives. Les individus, comme les parents et les éducateurs et même les enfants, peuvent
apporter des améliorations notables aux possibilités de pratique du jeu en plein air. Une approche
collective qui requiert également la contribution des établissements, des gouvernements, des
municipalités et de la société au sens large aurait un impact exponentiellement plus puissant dans
le soutien à des changements durables et la garantie d’un accès équitable à des espaces et des
possibilités de jeu en plein de haute qualité pour les enfants.  
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